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... 10 oi
6 elA LA VIS DR r.'ANNÉR 76 cts. 

.... 40 oba.
60 cba. 
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BUREAU ET ATELIER 

Rus Manseau.
ALBERT GERVAIS. \ 

Propriétaire et administrateur. J {TÉLÉPHONE : No 43.
Pour pouvoir discontinuer do recevoir le journal, il faut donner 

avis d'au moins quinte jours avant l’expiration de son abonnement 
avoir payé tous les arrérages.

L'abonnement date du 1er et du 16 de chaque mois. Tout semestre 
'commencé ao paie en entier. Rédigé par nn Comité de Collabo "i euru
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I»r Williams ont fait pour moi. Leur 
action n ôté presque miraculeuse. Je 
voudrais luire connaître ce remède à 
toutes les personnes qui souffrent com­
me j'ai souffert. Nous gardons tou­
jours une boîte de Pilules Roses à la 
maison.

blir un hôpital. Elle :t avec elle 
cinq religieuses. I.es deux -stems 

, qui viennent de partir de. Lachine 
Nous demandions l’autre jour a sc rendent directement à Kt-Miclicl 
cultivateur de nos connaissait- 0l*| olles assisteront leurs devan­

ces comment il se faisait que tous <*ièrcs.
scs (ils, au nombre de six, avaient |,a communauté des sœurs de 
fait des cultivateurs. ‘‘Voyez-vous stc-Annc compte deux autres mis- 
dit-il, j’aitnc moi-même la terre si0ns clans l’Alaska comprenant 
avec passion et je me suis pris de vingt sœurs. Elles se livrent ex- 
façon à inculquer ce goût a mes çlusivcmcnt à l’éducation des sau- 
enfante ; car, suivant moi, je suis vages. Elles sont établies depuis 
convaincu epte c’est encore l'état près de cinquante ans sur le vér­
ité cultivateur qui est le meilleur, saut du Pacifique. Elles ont une 
Je n’ai pas fait comme beaucoup maison à J unenu depuis douze ans. 
de mes confrères qui maugréent Elles reçoivent leurs provisions di- 
continucllcnicnt contre l’état du rcctcmcnt de San Francisco, 
cultivateur devant leurs enfants ; Les Jésuites possèdcntégalcmont 
fi les entendre il n’y a pas de pire plusieurs établissement dans ces 
état, et, pour le prouver, il semble régions lointaines, 
que ces cultivateurs s’évertuent a 
le rendre dur, pénible, a leurs fils.
Je m’explique. Du moment que 
leurs jeunes enfants peuvent tra­
vailler sur la terre, s’il y a un 
mauvais instrument agricole on 
leur met dans les mains : ces pau­
vres enfants ont de la misère ils 
travaillent mal et n’ont aucun 
goût pour leur ouvrage qui no 
peut être bien fait avec un mau­
vais outil. Le père, bien souvent, 
n'a pas la patience nécessaire de 
montrer-à son fils comment pren-

facilc

Occasion extraordinaire et 
exceptionnelle.

Comment faire aimer l’agrâ- 
cnllnre ft sch enfants.

ACHETEZ LES BILLETS
DR LA Vin Morin Créso-Phates

ociete nationale de SculptureA vendre ft Ims prix pour « an. 
se de depart.

La eu AN me encyclopédie nu
XIX.ME SIÈCLE AVEC SES ANNU­
AIRES COMPLETS, CONTENANT LA 
1IIOGRAP1I1E DES HOMMES CÉLÈ- 
1IRES ET 2,200 CltAVUKES, 59 
VOLUMES OKANDS IN-S À 2 COLON­
NES. TOUT N El J ES, RICHEMENT ET 
SOLIDEMENT RELIÉS.

Est le gmml remède du jour pour toutes les înuliidics desipoumons 
des voies respirutoii'es. Vienez-le pour lu toux, rhume 

grippe, bronchite, asthme et consomption. *
un (A URSPONSAmUTli limitée) 

Société établie dan* le bat d'oncoura 
gor et d’aider Ica arts do la Sculp­

ture, do l'Architecture et do 
la Littérature.

I BRONIA PUISSANTE©Le gouvernement vient d'émet­
tre une nouvelle série de billets du 
Dominion à 81 et à 82. Do chaque 
côté du billet se trouvent les por­
traits de lord et de lady Aberdeen. 
Au centre du billet est une scène 
do rivière, montrant des ouvriers 
en frais de descendre des billots. 
Le fond du tableau laisse aperce­
voir quelques campements de 
voyageurs. Sur le revers du bit 
lot, au centre, apparaissent les édi­
fices parlementaires. Les billets 
de 82 sont semblables ;’i ceux de 
81, à l’exception que sur l’ancien 
billet le chiffre 2 est A droite du 
billot, tandis qu’à gauche se trou­
ve le buste du prince de Galles. 
La partie centrale contient une 
scène de pêche. Des pêcheurs 
sont à tirer un filet dans une cha­
loupe.

Incorporée par lottroa patentes, ^TONIQU
Le 18 Juin 1895.

Reconstituant du sang et des nerfs qui donne, force, vigueur 
et nanti! aux personnes faibles et pâles, aux conva­

lescents relevant de maladie.FONDS CAPITAL - $50,000.
TROISIÈME ET DERNIÈRE 

ÉDITION.
Distribution tons les Mercredis.

VaLROH DK8 OlIJKTS D’AiIT.
81.600 81.600

500 500
260 260
100 100

60 100
25 160
10 100

6 160
2 200
1 300

( est un tonique stimulant et digestif qui guérit la Faiblesse 1’ 
nuimo, Chlorose, Tuberculose, Consomption, Épuisement nerveux 
pepsic, Maladie de l’Estomac, du Foie et des Rognons. Il est très j 
commandé chez les convalescents cl surtout chez les femmes relevai 
de maladie. Ce remède tonique composé des principaux médicalnoil 
fortifiants et; reconstituants est agréable au goût et peut être pris inîl 
féremment par les hommes, les lemmes et les enfants avec un ara 
avantage. Ce remède ne nécessite aucun travail do l’cstomucfrid 
être absorbé. C’est un composé de phosphates, de bœuf ircptonip^m 
(pu passent dans le sang aussitôt, pris et par conséquent agissent bed 
coup plus promptement qu’un très grand nombre de médecines reco 
mandées contre la faiblesse et la consomption et qui exigent toute u 
digestion pour être absorbées. Un grand nombre de médecins presd 
vent tous les jours le BROMA dans leur pratique et s’en trouvent tj 
bien. Tous ceux qui en ont fait usage déclarent que c’est le mcilld 
tonique connu. 1

Le BROMA guérit les hommes et los femmes faibles, dénrim 
nerveux et dyspeptiques.

Le BROMA guérit les jeunes filles ou femmes pâles, faibles anéd 
quas, nerveuses, dyspeptiques et portées à la constipation

Le BROMA guérit las jeunes enfants faibles, anémiques avec doi 
d appétit, scrofuleux, rachitiques.

Dans cel te nouvelle édition" que 
l'annuaire encyclopédique com- 
ilctc l’on peut, grâce à une excel­
lai te table méthodique, faire un 
cours méthodique de chaque bran­
che dos connaissances humaines.

Résumant en elle tous les ouvra­
ges de sciences,d’économie sociale, 
de littérature, d’art, d’histoire, de 
biographie, de géographie, de juris­
prudence, de droit, de médecine, 
de pharmacie, de sciences naturel­
les, d’agriculture, de commerce, 
d’industrie, de théologie, etc., l'en­
cyclopédie du XIXme siècle tient 
lieu d’une bibliothèque do (5000 
volumes. Elle procure ainsi une 
grande économie d’argent et une 
plus grande économie de temps. 
Test comme l’a dit le “.Tournai 
des Débats”, une des publications 
les plus remarquables et les plus 
utiles de notre époque. L’encyclo­
pédie contient la matière dè 220 
volumes, qui sans gravures,coûte­
raient plus de 8400.00.

Un fait qui démontre sa parfaite 
orthodoxie, que c’est à la fois un 
monument national et catholique, 
c’est que l’on compte parmi sas 
meilleurs collaborateurs, bon nom­
bre de prêtres des plus instruits et 
des plus respectables de la France, 
tels que l’abbé Moigns, l’alibé Glai­
re, l’abbé Dassancc, l’abbé Flottas, 
l’abbé Receveur, Mgr Frcppcl, 
évêque de Angers, etc., et d’autres 
bons et vaillants catholiques, tels 
que Laurcntic et tant d’autres.

Cet ouvrage ou plutôt cette bi­
bliothèque convient pour toutes les 
classes, mais principalement poin­
tes avocats, les médecins, les mem­
bres du clcrgéctdc l’enseignement 
et pour tous ceux qui veulent 
s’instruire sur quelque branche 
que ce soit.

A vendre également—Le nou­
veau Dictionnaire National, le 
grand Dictionnaire Universel ou 
la langue française de Bcschcrcllc, 
entièrement refondu, illustré, de 
nombreuses planches, vignettes et 
caries géographiques, formant 4 
magnifiques volumes in-4, impri­
més en caractères neufs, et conte­
nant plus de 4000 pages ou plus 
de 10000 colonnes, qui représente 
la matière de plus de 400 volumes 
in-8. Le meilleur et le plus com­
plet das dictionnaires français qui 
existent. Entièrement neuf et tout 
relié en marocain rouge. Ouvrage 
superbe ayant coûté à Paris 824.00. 
Coûtant ici §30.00. S'adresser à M. 
AlbertGervais,libraire-imprimeur, 
.lotlotto, V. Q.

Un lot

LE COLIBRI
2 " 

6 "
Le vert colibri, le roi des collines, 
Voyant la rosée et le soleil clair 
Luire dans son nid tissé d’herbes

| fi lies,
Comme un frais rayon s’échappe 

[dans l’air.

Il se hâte et vole aux sources voi­
sines

Où les bambous font le bruit de la
[mer.

Où l’açoka rouge, aux odeurs di-
| vines,

S'ouvre et porte au cœur un Int­
imide éclair.

Vers la fleur dorée il descend, se
[pose,

Et boit tant d’amour dans la coupe
[rose

Qu’il meurt, ne sachant s’il l’a pu
[tarir.

Sur ta lèvre pure, ômabien-aiméo, 
Telle aussi mon âme eût voulu 

| mourir
Du premier baiser qui l’a parfu­

mée !
Leconte de l’isle.

La Maladie Conquise
Les Pllnlcs Rose» «la Dr Wil­
liams remportent nue autre 

grande victoire

Les recherches d’un reporter au 
sujet d'un cas à Orangeville — 
Ce remède possède les qualités 
qu’on lui attribue.—Le remède 
du, siècle.

10 " 

30 " 
100 " 

300 "

$3,350
Lots Approximatifs 

100 Iota du 1er gros lot $1 
100 »
100 "

100 "

999 "
999 "

ÈPHÊMÈItlDES
$100

2moLo 17 août 1786, décédait Frédé­
ric II, connu sous lo nom de Fré 
déric le Grand, roi de Prusse, qui 
régna pendant 46 ans. Il est aus­
si connu sous lo nom de roi philo­
sophe, ce qui no l’empêcha par d’ê­
tre un fameux guerrier, car il s’il— 
lust a par un grand nombre de vic­
toires, entre autres celle de Ros- 
bach, remportée sur les Français 
on 1757.

Le 17 août 1878, a lieu la disso­
lution du 3ème parlement depuis 
la Confédération. La première ses­
sion de ce parlement s’était ouverte 
lo 26 mars 1874, et la cinquième et 
dernière session avait été prorogée 
le 10 mai 1878.

Le 17 août 1893, s’ouvre la 
quatrième session de la deuxième 
législature des Territoires du Nord- 
Ouest.

1 100
3me 
4 me

1 100
dre l’ouvrage qui lui paraît 
à lui, mais qui est loin de l’être 
pour celui qui n’y est pas habitué. 
L’enfant a alors des reproches, il 
se rebute et prend en dégoût un 
ouvrage qui lui cause tant do tra­
cas et dés lors, il est bien décidé de 
le quitter à la première occasion.

D'autres fois, le père n’est pas 
raisonnable, il exige trop de ses 
enfants ; un jeune homme ne peut 
pas faire autant d’ouvrage qu’un 
homme fait, il faut donner un peu 
de repos à ses enfants et surtout 
ne pas leur ménager les paroles 
encourageantes ; moi-même qui 
vous parle, j'ai été à une dure éco­
le quand j’étais jeune ; j’ai tra- 

~ vnillô bien fort sur la terre, et 
c’est presque un miracle, si je ne 

suis pas rebuté de l’état du 
cultivateur : mais j’aimais tant la 
terre. C’est pourquoi je n’ai pas 
mené mes enfants comme je l’ai 
été, par des maîtres qui me consi­
déraient comme une véritable bête 
de somme. Je me suis appliqué à 
faire aimer la terre â mes enfants 
en les faisant travailler d’une ma­
nière raisonnable, intelligente, en 
les reprenant avec douceur, en ne 
m’impatientant pas à tout propos 

mettant dans les mains de mes 
enfants de lions instruments ara­
toires. de lions chevaux tranquilles, 
etc., enfin leur prouvant que le 
ciülivatcvr qui sait prendre 
ouvrage n’a pas à travailler plus 
v.. . que dans n’importe quel autre 
état, que bien au contraire, 1 ou­
vrage que fait le cultivateur est 
le plus sain et le plus agréable. 
Vous voyez le résultat de mon en­
seignement : mes six garçons sont 
cultivateurs, ils aiment autant que 
moi-même leur état et tic le chan­
geraient pas pour aucun autre.”

Ces paroles sont vraiment â mé­
diter de même que beaucoup de 
cultivateurs pourraient suivre les 
conseils qu elles renferment. On 
n’attire pas les mouches avec du 
vinaigre, on ne fait pas non plus 
aimer un état qu’on dénigre con­
tinuellement ;on ne fait pas aimer 
l’agriculture â scs enfants en les 
considérant pour ainsi dire comme 
des machines, qtielqnclois comme 
des bêtes de somme ; ces enfants 

l’on traite ainsi ahandounc-

1 100
1 999
1 999

.
Montant Total $5,748

Prix dn billet, 10 cts ; 11 billets, 
$1,00 ; 100 billots, $8,00. A la Classe Ouvrière et Agrico!

La Société Nationale de Sculpture 
Bureau principal, 104 rue Sb-Lau 

rent, Montréal.
Boit» B. do P., 1025.
Liste de quelques lots qui ont été 

gagnés depuis le mois d’août 1895 :
S. Clermont, Rigaud, P. Q., $1.500 ; 

F. Denis, Rockland, Ont., $1.500 ; J. 
Clément, Montréal, $1 500 ; T. E.
Barbeau, " $1.600 ; O. La-
fortune, " $1.500 ; J. E.
Ecrément, " $1.600 ; W.Mc-
Kinnon, Québec, $400 ; L. N. Rioux, 
$500 ; J. B. A. David, Montréal, 
$500 ; H. Chriatin, Longueuil, $400 ; 
J. M. Dufresne, Asa.-Gérant Banque 
National, Montréal, P. Q., $400 ; Art. 
Sb Germain, Lowell, Mass, $400.

Billet « à vendre chei A, Servais.
Toutes Ica commandos reçues par la malle 

devront être accompagnées d'nn timbre de 
3 contins. s août la

Messieurs les ouvriers et les cultivateurs apprendront 
quo la compagnie d’assurance sur la vio

avec pl

l'||i)ion Mutual de Portland Me,,
Vient d'émettre un NOUVEAU SYSTÈME D'ASSURANCE, avetè: 
très avantageux, par lequel tout HOMME et toute FEMME peut av

UNE POLICE DE $1000.00
Moyennaût la somme de $11.45 par année.

Ces polices sont émises pour une période de 10, 15 ou 20 a 
Après chacune de ces périodes, l’assuré peut opter entre plusieurs mo 
de règlements ; entr’autres ou retirer un certain montant d'argent 
une police acquittée, etc,, etc.

me

[ncouragez nos Annonceurs i

Choses et Autres
Il y a actuellement 9, 103 bu­

reaux de postes eu Canada ; soit
une augmentation de 271 sur 1895.

•* ♦
Le gouvernement canadien a 

l’intention de construire une ligne 
télégraphique qui reliera le canal 
Lynn à la région du Klondykc, et 
d’organiser un système de trans­
port des malles par des chiens
dressés â cel effet.

♦* *
Dans la Ville de Vienne se trou­

ve la plus grande maison du mon­
de. Cette habitation contient 
1,400 chambres, divisées en 400 
logis de 4 h G pièces chacun, abri­
tant 2,112 personnes.

* »
Il existe â New-York un club 

dont ni vous ni moi n’avons gran­
de chance de faire partie.

C’est le club des millionnaires, 
et la première condition pour être 
reçu est de posséder cinquante 
millions.

DE PLUS

nu "" dilM 00
Ca SYSTÈME est lo SEUL do co genre au CANADA.

TP VT” ^ NON-CONl'ISCATION est la base do tous nos CC

Du “Sun", d'Orangovillo :
M. John Garrity, sa femme et sa fa­

mille demeurant dans une belle pelilo 
maison de la rue Marguerite en cette 
ville. C’est, sans contredit une famille 
heureuse, mais il y a quelques années 
la tristesse régnait dans cette demeure 
Co n'est pas parce qu'elle a obtenu 
soudainement une fortune que cette fa­
mille devint heureuse, mais c'est parce 
que l’épouse est mère de famille qui 
était tellement malade que tout le mon­
de pensait qu’elle allait mourir, a re­
couvré la santé.

Notre reporter ayant entendu parler 
de la maladie et. guérison do Mme tlar- 
rity, est allé s’enquérir des faits afin 
de faire un compte rendu pour nos Ico- 
leurs. 11 y a quelques années, M. Gar- 
rity tenait un hôtel connu il Cheltor- 
liam et il était lui-même bien connu 
pour son affabilité et son hospitalité.
Son épouse était renommée pour son 
amabilité. Mais elle fut soudainement 
atteinte d’une maladie particulière qui 
lui fit perdre bientôt beaucoup Toubon- 
point. Son poid fut réduit de cent 
quarante-sept ù quatre-vingt-quinze li 
vrcs. Elle devint très faible et perdait 
souvent connaissance : elle avait sou­
vent dns maux do tête qui la rendaient 
presque folle Elle consul, a plusieurs 
médecins qui lui dirent qu’il n’y avait 
aucun espoir et qu elle no pourrait ja­
mais recouvrer la santé. Mme Garrity Une prédiction sinistre nous nr- 
™Ja "!°.rt î?11" regardait on face et rjvo jc Vienne. Le professeur

j-gp. WMMMMm_____
—- faire* pour diminuer %%»ILa»ee" ment avancés pour nous faire SU- 0«do6 an, BtaU-ünl, et au Canada,

Il Vient do partir do lIontltMl j£|t0 acheta cependant une boite et ^ x iolcilCQ dll clîOC léduiin Professeur nu col-
mur le Klondike doux religieuses r0lulncnya & iC8 prendre : aubout do notre misérable planète en poussiè- Lr,nd'ntîirendîJâ
do la communauté de Stc-Annooui quelque temps les symptômes do sa ma- l011 81 ^llo sera enveloppée d une ^rx°iràctlon dr» "don^
fAl rendent dans les régions UUl lie ladie disparurent et elle *e sentit beau- atmosphère de gaz empoisonnés douleur, dentiers
VUS 11011 pour y explorer le sol Ct y coup mieux: aujourd'hui elle est en QUI donnera lil mort A tous les en or, platine, alumi-
faire fortune ; niais pour secourir parfaite santd. êtres vivants. nl,,m» “métal estm lé-

8S&. %-
bli il Y u neuf uns, lu maison St-Mi-1 geville ct Mme Garrity a dit à notre si tés, avec 7,000 profcsecurs du ^ de toute ioru, ouvrage garanti, pria 
chel â deux cents milles sur lehnut représentant qui était allé le voir : “Je sexe féminin, 100 écoles do droit, modw 
du Yukon. La Supérieure, Sœur ' no saurais exprimer ma reconnaissance 200 écoles de médecine et 150 éco-1 1699 rte SW-OsmstIm,
Ste-Etlenne, a commencé par éta- ' pour tout ce que les Pilules Roses du loa de théologie.

A VENDRE
«'u

lo Un superbe emplacement si­
tué sur lu rue St-Louis, en ht ville 
do .loliette, contenant 140 pieds de 
front sur 173 pieds de profondeur, 
bâti d’une magnifique maison en 
briques, â deux étages, couverte 
en ferblanc. d’une grandeur de 30 
pieds par 50 pieds. Celle maison 
a été ci-devant employée connue 
école et est en bon état de répara­
tions. Sur le terrain et autour de 
la maison il y a beaucoup d’arbres 
d'ornementation, cette maison 
pourrait être employée avantageu­
sement pour une manufacturé ou 
industrie quelconque ct aussi pour 
demeure privée.

2o L’ancienne maison d’école 
St-Vintcur, bâtie sur le no 330 du 
cadastre, rue Notre Dame eu la 
ville de Jolicttc, non compris le 
terrain.

Pour les conditions de la vente, 
s’adresser au Secrétaire Trésorier 
des Commissaires d’Ecolcs.

Jolicttc, 7 juillet 1897,
Par ordre

</
son

ggTNoue prêtons do l’argout sur nos polices.

S’adresser \

L. B. FOHTAIM,
Agent-Général, JOLIET1

! Le sentier 
Du devoir 

Est clair

I

BL
lü

r 7\
7|

-1
Les banques viennent d’envoyer 

â leurs déposants une circulaire 
annonçant une réduction d’intérêt 
â partir du 1er septembre. Cette 
circulaire se lit commcsuit : “Nous 
avons l’honneur do vous informer 
que les banques sont (l’accord pour 
allouer sur les dépôts un taux de 
3 p. c. d’intérêt, calculé sur la 
moyenne des minimums mensuels 
des dépôts. L’intérêt sera donc 
calculé de la sorte â dater du 1er 
septembre prochain, et ce, jusqu’à 
nouvel ordre.

* A* *
Les fermiers des environs (l’U­

nion (Kansas) ont organisé une 
grande chasse aux rats, qui leur 
dévorent des milliers do boisseaux 
de maïs. Dans une seule battue, 
avec l’aide do leurs chiens, les fer­
miers ont tué 5,000 rats.

*1 1W»
t Pour conserver aux enfante leur peat 
/ délicate et ai douce—faites usage du sa' 

/_ BABY'S OWN—c'est le savon le plus | 
le meilleur pour la peau, ct le plus agréable qu’on puisse trouver, 
plus le prix eu est fort raisonnable.

The Albert Toilet Soap Co,, Montreal, Manufacturées.

: _
que
rout le plus tôt qu’ils pourront la 
terre, pour n’y jamais revenir ; ils 
feront toute autre chose que de 
cultiver. C'est bien malheureux 
tout de même.

Le Moniteur du Commerce.

des Commissaires d’Ecolcs,
D. Désohmieus, Scc.-Trés.

8 juil. jno.

îiSÜ

ft'Mte accomplie 3
Holyoke, Mass. 13 août, 1895. 

Roy & Boire Drug Co.,
Votre Sirop, MENTHOL COUGH 

SYRUP, a accompli tout co que vous 
lui appropriez. Pour les enfants il n’a 
pas son égal dans toutes les maladies 
des bronches et des poumons.

leitiess |®iéi Ecole Privée.Louis Franchère, L. D. 8,
Le six septembre prochain, aura 

l’ouverture des deux clama privées, 
nues par M. l’Instituteur Bonin, 
coin des rues Notre-Dame et 8te-j 
gdlique, à Joliette.

Durant les olasaee du jour et ea 
du soir, les cours août donnée ea fri 
çais et en anglais théoriques et pn 
ques.

Quatre élèves étraagen peu veut
pensionnée à l’éeole. 19 soit]

Abonnez-vous à L’ETMLl 
Nobd, 60 cta. par année mnhmi 
Strictement payable 4’aviai.

a.

Dn Courtois.

D’après les statistiques les plus 
récentes, les chemins de fer des 
Etats-Unis emploieraient 800,000 
personnes percevant un salaire an­
nuel de $750,000,000, qui suffit à 
l’entretien de 4 millions d’indivi­
dus.

5 MINUTES APRÈS

L’Extraction des Dents
SATISFACTION GARANTIE.

Dr EUDORE DUBEAU»L.O.D.,
FrofuMnr aa CoUap’^DraùEa'Àà'u’ P. de Q. 

391 rue Bt-Dsois, coin Ontario,
Montréal. 

Itdée. la

! Abonnez-vous à l’Etoile du
(laflwde Dopai# â iténo, MOHTMAL.) Nord, 60 cta par année seulement. t Tèl. Bail, 6161i
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L'ETOILE DD NORD Retour de Sir W. Laurier au 
Canada.

COMMUNICATION porter quelque chose en faveur du 
monument.

L'absence n'exclut pas du cœur 
l’amour de sa patrie, et la ville de 
Joliette m’est chère aujourd’hui 
comme elle me l’était lorsque je 
vivais au milieu de vous et que 
j’appréciais (presque chaque jour, 
le patriotisme et la générosité de 
mes concitoyens, voilà pourquoi 
j’ai toujours eu tant à cœur la réa­
lisation du monument Joliette et 
que je suis content aujourd’hui de 
voir cette œuvre en voie de réus­
sir.

C’est sans llatteriCj mais avec 
un certain sentiment d’orgueil que 
je fais allusion à ces nobles senti­
ments qu'avaient et-qu’ont encore 
les citoyens de Joliette. Plus d’u­
ne fois témoins des sentiments de 
vénération que vous avez pour 
l’hon. Barthélemy Joliette, j’ai 
toujours espéré que ce grand hé­
ros des temps passés finirait par 
avoir son monument dans la co­
quette ville qu’il a fondée et fécon­
dée de ses sueurs.

Les entreprises de ce genre sont 
toujours dillicilcs à accomplir ; 
on y rencontre souvent des obsta­
cles, mais animé de patriotisme, 
comme vous l’êtes tous à Joliette, 
vous briserez facilement ces obs­
tacles, et j’ai donc confiance de 
voir bientôt le Joliette de bronze 
sur son piédestal disant ses gloires 
et la générosité des citoyens de 
Joliette.

En terminant, M. le président, 
permettez-moi do vous offrir du 
plus profond de mon cœur, mes 
souhaits de succès dans l’œuvre

très tard à l’hôtel Windsor : ce­
pendant lu foule l’a suivi.

Quand sir Wilfrid Laurier est 
vé, il y eut une nouvelle ex­

plosion d’enthousiasme II était 
évidemment fatigué des émotions 
par lesquelles il venait de passer 
mais il dut recevoir encore les fé­
licitations des amis et donner 
maintes nouvelles poignées de 
mains. Sir Wilfrid tit un joli pe­
tit discours, remerciant les per­
sonnes présentes et exprimant sa 
joie de se trouver encore une fois 
au milieu des siens.

Joliette était représenté à cette 
grande démonstration par un 
grand nombre de citoyens.

Eu nouveau club de croquet

Le club “Notre Dame”, tel est le 
nom d’un nouveau club de jeu de 
croquet qui vient de s'organiser 
régulièrement, élire les officiers, 
adopter une constitution et passer 
des règlements.

Voici les noms des officiel s : 
Président, C. Barrette ; Vice- 

Président, Edm. Dugas ; Secrétai­
re, Aid. Charland : Trésorier, Alex. 
Dugas : Gardien, N. I. Charland. 

Le terrain du jeu est dans la 
le comité de cour du Bloc de M. Charland, tail­

leur. rue Notre-Dame.

A propos de la Station 
du C. P. R.■: IliWmuMIOim Montréal, 26 août 1897 

M. J. A. Renaud, avocat, 
Président du comité du

Monument Joliette.

Atamct ouvAia. arri Monsieur l'Editeur,
La question de la nouvelle gare 

à Joliette est trop importante pour 
la laisser tomber dans l’oubli 
même le plus court. Nous devons 
en toute occasion, sans relâche et 
sans répit faire valoir nos droits 
incontestables. La compagnie du 
Pacifique avait déjà tergiversé V 
dans cotte a flaire. Elle avait beau­
coup trop temporisé,clic nous 
bien souvent leurrés par des pro­
messes jamais tenues, lorsque der­
nièrement nous arrivait la bonne 
nouvelle qu’elle allait enfin doter 
notre ville d’une gare. Plans ex­
posés. soumissions demandées, site 
discuté, tout faisait prévoir un 
îcureux résultat, lorsque tout-à- 

coup revenant à sa tactique pas­
sée, la Cie., par sou Surintendant 
M. C. W. Spencer, annonce très 
succintement à Monsieur le maire 
qu’elle va encore différer la cons­
truction d'une Station à plus tard 

Permettez-,noi, M. l’éditeur, à V 
l’instar de M. le maire de la ville ’ 
de Joliette do protester contre cet­
te décision de la dernière heure, et 
contre la manière cavalière d’en 
donner connaissance. Je veux 
aussi rappeler à la mémoire des 
Messieurs du C. P. K. et pour l’édi­
fication de vos lecteurs certains in­
cidents relatifs à cette question.

L’affaire n’est pas neuve, elle re­
monte déjà à plusieurs années. En 
1894, le ü décembre, la Chambre 
de Commerce de cette ville s’as­
semblait pour protester contre la 
mauvaise volonté du Pacifique, 
et réclamer au nom du

Sir W. Laurier, après une ab­
sence de près de trois mois en Eu­
rope, ou il était allé représenter le 
Canada aux tètes jubilaires de L011-

I»iMeetlee laJournaln'wt pw mponuble de» dl'CS, GSt HITÎVé à Québec Samedi

dernier, où il fut reçu triomphale- 
u»«n<uîwroitd'oeroo» p»ru.. o« ment. Puis hindi matin il se re- 

—________________ :___________ mit en route pour Montréal, ai ré-
ramiu nu bobb i li"

de bienvenue lui furent présen­
tées.

. . Lundi soir, le premier ministre 
Le ersndWepd et bob pro- est arrivé h Montréal au milieu 

__ d’une nIHuencc dont les (limon-inÉs
■Bmatériaux et la main d’œuvre ;ï|--------------
Joliette.

Le projet est h l’étude cl un ré-1
ïlement à cet effet sera soumis | r___ ,__
mx contribuables de la ville à la 
Un de septembre ou au commcnce- 

d’Octobre prochain. Ce rô- 
dementparaît être plus favorable, 
i la ville, que celui voté en 189(5.

Le règlement préparé et qui se- 
*n publié parlera par lui-même, 
juant aux modifications et aux 
termes de paiement.

ADomniMOT 
T* AU, PAT* D’AVAHCB ...
A LA PI* DD L‘ABBÉS...............75 OT8.

gO OTB.
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Monsieur,
Je suis très heureux d’appren­

dre qu’un comité de citoyens in­
fluents de Joliette vient d’être for­
mé fiour mener à bonne fin l’érec­
tion du monument à l’JIon. Bar­
thélemy Joliette. Je ne puis trou­
ver d’expressions capables de vous 
dire toute la joie que j’en éprouve.

Ces hommes, outre leur influen­
ce, ont déjà fait preuve d’énergie 
et d’initiative. C’est pourquoi, en 
voyant leurs noms je me suis dit : 
“le succès est assuré.” Voilà les 
hommes qui tenaient dans leurs 
mains la réalisation de ce projet si 
patriotique et si populaire. En les 
voyant à la tête du mouvement, 
tous doivent se réjouir de contem­
pler dans un avenir prochain, la 
statue d’un homme qui fut l’une 
de nos gloires nationales et dont 
tous les Joliettains en particulier 
sont tiers à un si juste titre. Il ap­
partient à la population actuelle de 
Joliette de témoigner sa reconnais­
sance et son amour au fondateur 
do cette ville. Le monument que 
vous allez lui élever avec le con­
cours de tous vos concitoyens dira 
combien celui dont nous ‘vénérons 
le souvenir est digne do ces senti­
ments de gratitude que tous con­
serveront dans leur cœur de géné­
ration cil génération. Ce monu­
ment dira encore que le fondateur

h.

y
y'

%•M tri» lu portant

(s—s)
Mlle. Blanche Clark 

Duluth Mlnn.

“ Le Salt Rheum
S'est déclaré dan» le visage de notre petite fille. 
8c» mains enflèrent et de» ampoullcs se formè­
rent <|iil s'ouvrirent bientôt. I.a sensation de 
démangeaison et de chaleur était terrible. 
Hood's Sarsaparilla l'a guérie, lillo

avait/oiiMTTi, Jeudi, 2 Skptimhiik 1837

Compag
“Grand

HOOD’S 8a,saParMla
GUERIT

agit comme un miracle. Son sang so purifia et 
sa chair devint douce et unie. " Mme Anna I- 
Clahk, «il rue Est, Duluth, Minnesota.

Hood’s Pills guérissent les maux du foie, 
la bile, la constipation. 25 cents la boite.

L
Nouvelles Générales

M. Magnan, garde-forestier, de 
i Montcalm, vient d'être remplacé 
par M. J os. Vnrin, de Chertsey.

M'E-BÊatbix Tous les gardes-forestiers de la ri-
------ vo Nord n l’exception de deux, ont

Les 10 et 12 août courant, avait été destitués et remplacés par des 
lieu dans cette paroisse un con- amisdii gouvernement, 
cours de légumes et plantes sur- *
clécs, et voici la liste de prix obte­
nus par les concurrents :

Le commissaire gouvernemen­
tal canadien h Mexico vient de fai-

Souvenir de la visite de Sir Wilfrid Laurier à la Société Canadienne de Paris, le 22 Juillet. , . , ,commerce 
et du (public voyageur l’érection 
d une nouvelle gare. En consé- 
(uencejuue requête fut rédigée 
dans ce sens et envoyée à qui de 
droit, le 24 janvier 1895. Quelques 
jours plus tard, M. Thos. Ta it.alors 
Assistant Gérant en accusait ré- - 
ccption et s’engageait à la soumet­
tre au bureau des directeurs. Le 
liS mai do la même année, aucune * 
réponse n’ayant élé reçue, la. 
Chambre do Commerce se permit, 
de rappeler à la mémoire des mag­
nats du chemin de fer la requête < 
qu'elle leur avait adressée et qu’ils 
semblaient avoir oublié. Après mie 
longue et vainc attente, le Prési­
dent de la ( bam lire de Commerce 
écrivit a 1 lion. Ministre des che- 
mms do fcr.expliquanties plaintes, 
les griefs et les réclamations des 
Citoyens de Juliette, ci le prianl de 
prêter son inllncnev en faveur des 
réclamants. LH.,a. .Ministre pro­
mit son appui et dans le cours de 
novembre |xi5 transmet lait, à M. 
v L. McConVille unecommunicii- 
Uon de C. \V. Spencer, Ecr, Stivin- 
tendant-Genéral du O. dans K 
laquelle ce monsieur reconnaissait 
les plaintes ctlesgricfsdos citoyens 
do Joliette comme fondés, et les 
ameliorations réclamées comme 
justes et raisonnables ; mais qu’eu 
vue <1 une stricte économie.rend 
nécessaire par la réduction des re­
cettes, il était impossible de faire 
ies travaux avant. 189(5. année du 
mut laquelle une nouvelle gare se­
rait bâtie. L’an 189(5 est déjà loin,
(été de 1897 tire à sa lin et le C. 
i. K. fidèle à sa politique passée va 
se dérober

wr
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\ ïI.e Plqne-nlqne «le ‘THar- 
moiile”

lÆ deuxième pique-nique annuel 
^Tllurmonie de Joliette” a eu I 
BT le 111 août dernier et u été cou-1 
•onné du plus grand succès. Lai 
;ompératurc était superbe : lesI
sœurs étaient joyeux.

La fanfare montée sur une large I 
liate-forme traînée par deux che-l 
/aux, précédée d’un commissaire-1 
jidonnateur fit. d'abord une pro­
cession par les rues de Joliette, en 
exécutant plusieurs jolis mor­
ceaux, puis les musiciens se ren­
dirent au bois de M. Arthur Pelle­
tier. Là il y eut plusieurs jeux et 
exercices physiques ; un excellent 
diner fut servi aux convives, aux 
invités et aux musiciens par M.
Pierre Chevalier, propriétaire de
I, Hôtel Royal. La table était pré 
aidée par M. le Dr .1. J. Sheppard 
la musique sous la direction de M.
J. B. Latrenièro. 11 y eut quelques 
santés et discours. Dans l’après- 
midi eurent lieu plusieurs concours 
de jeux divers. Le temps se passa 
dans l’ordre et la gaîté la plus par­
faite.

Le retour se fit vers 71 heures.
Il y eut plusieurs prix donnés 

npar les citoyens de Joliette ; nous 
publierons sur notre prochain nu­
méro les noms des donateurs et 
ties heureux concurrents dans 
chaque concoure.

H y a deux concours qui ont été 
norcément remis ; une partie de 
croquet entre les membres des 
clubs St-Louis, Royal et Notre- 
[Dame. cette partie sera jouée di- 
[manchc à une heure, sur le ter­
rain du St-Louis ; la fanfare de Jc- 
Biette y assistera. Reste aussi une
foartie de cartes également à déci-|(Du monde illustre)
Her dimanche.
F La distribution des prix aura
Lieu dimanche. __
F Vers 1 heure P. M. dimanche les II3ft™ P11'*0™'* peine à contenir,| Maïs fourrager.—1er prix, Fran-

%
1st-Louis._____ t en caresses, traînés par deux clic-, froy Lemire ; 5c, Sinaï Marion.
I COM 31 CIVI CATION | vaux. Un autre détachement de Garrottes fourragères.—1er prix,

cavalerie fermait la marche.
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encore une fois à soi* - 
obligations, en dépit do scs pro­
messes. v

Un citoyen.

Profilez ne Vliultcnllou
Certaines personnes souffrant de ma­

ladies do p ,iirino sont très difficiles à 
soigner parce quo lour «stomie ne les 
supporte pas. A ces personnes, nous re­
commandons ilo Cairo usage du 15AU. 
MU RHUM AI, qui est très agréable 
A. prendre et ne fatigue pas l'estomac.

Notaires ifn district de 
Terrebonne.

®®®m
s.

^ .• K

Mercredi, le 2f> courant avait 
lieu ti .‘ato-Tliercsc. Comté de Ter­
rebonne, une réunion importante 
des notaires du district de Terre- 
ljoiino, dans le but de fonder un 
ccide dos notaire pour le district 
afin de promouvoir les intérêts de 
la profession, etc.

Etaient présents : ]*. F. E. Petit, 
president pro-temporc; .1. E. Pa­
rent, secrétaire pro-tcmporc ; L de 
G. Lacbaine.dc St-.lérôme : N Fo­
rest. membre de la Chambre dos 
notaires pour le district et Vincent « 
l'ortier. de Stc-Scliolnstiquc ; D. 
Desroches, 1). Legucrricr, .1, E. 
Desjardins et T. Arbour, de Ste- 
J béresc : I-, Villeneuve de Ste- 
Amn; des Plaines, I). Léonard de 
htc-Monique, (!. N. Faiitcux de St- 
Eustacbe, .1. E. Valois de Laclmte 
ot .1, *s, l*. Mîizin do St-S«ui veur.

Après la formation d'un cercle 
« es notaires on procéda à l'élection 
«les ollleicrs avec le résultat su!- 
\mnt : P. K E. Petit, Président;
D. pesrochvs. Vice-président. ; .1.
Tr<Sïr ' SC(;l'ôl;ii,'c = T- Arbqur,

. jp11 suite eut lieu une conférence 
intime ou 1 ou discutu «les <iu<“>- 
tions 1res importâmes et. très prati- 
«iues pour les membres de la pro­
fession. 1

Tous les notaires présents ont été 
encn.i niés de cet tepremiùre réunion 
et ont exprimé le désir de voir les 
autres nota ires du district devenir 
membres de cette association qui 
donnera certainement les plus ex- 
colloids résultats.

Dr V. Ostlgny
Prof. 0. Dion

Dr V. Roy R. Roudriau A. Emsrit 
Dr D. L» cavalier

J. A. Rat.y B. Boums?» 
Dr L. Gauthier

H. Barry R. Unmet 
Sir Wilfrid Laurier

A. Desloges 
L; LaroseR. Barré E. Richard i

re parvenir son rapport ft Sir Hi- de Miette, par scs grandes œuvres, 
chard Cartwright. Il y est dit, par les sacrifices qu’il s’est imposés 
notamment, que le Canada pour- pour le bien et la prospérité do scs 
mit vendre au Mexique du bois, concitoyens et de son pays, s’est 
dit poisson et quelques produits élevé à la hauteur des héros les 
manufacturés. Cependant les droits plus glorieux de notre nationalité, 
sur les poissons sont extrêmement A celle pensée, tous les linbi- 
élcvés. En retour le Mexique peut tants de Joliette comme tous les 
fournir au Canada du tabac, du enfants venant de cette ville, ne 
café et des épices. doivent-ils pas éprouver un ccr-

tain sentiment d'orgueil à l’endroit 
L'élection contestée de M. lier- de son fondateur ? 

geron. député de Bcauharnois va Beaucoup de nous ne l’ont pas 
probablement être validée le 7 de connu iiersonncllement, mais nous 
ce mois, jour fixé pour la preuve ; connaissons ce qu’il a fait, et nous 
on assure que le pétitionnaire l’aimons comme l’aimaient ceux 
Desparois, ne fera pas entendre de qui l’ont vu à l’œuvre et qui ont 
témoins. connu la générosité de son cœur et

La requête en intervention de lu noblesse de son «me. En effet, 
M. J os. Cardinal a été rejetée par il était bon, il savait soulager le 
son honneur le Juge Bélanger. faible et l’indigent, il aimait tout

Ile monde comme un père nffee- 
Ln récolte du Manitoba et du tueux aime ses enfants, il était le 

Nord-Ouest est fort, avancée ; plus 'père protecteur de toute la popti- 
dc la moitié du blé est fauchée et iation.
mise en meule.Ut moisson sera très Quand on a grandi sous un sol 
abondante.

Une traité d’alliance a été con­
clu entre la Russie et la France, 
et déjà les journaux français par­
lent «le reprendre l’Alsace et la 
Lorraine,

que vous entreprenez et que Dieu 
no cessera de bénir puisqu’elle est; 
faite pour rappeler le souvenir de 
celui qui s’est tant dévoué pour le 
bien de ses concitoyens et pour la 
gloire de Dieu.

Je demeure avec respect, 
Monsieur,

Ilormisdas Piquette ; 2c, Eustacbe
M C W. Spencer, surintendant-1 Lorsque la procession officielle I Ladouccur ; 3c, Joseph Soumis ; 

général de la comdngnic du Paci- aniva au Champs de Mare la foule, 4c, Eusôbc Lepage; âc, Joseph 
«que a répondu fi M. le maire dclimmc,nsc T'' y était groupée de- Pelletier.
Joliette, en date du 27 août der- PU1S doux heures a écinté en np-i Blé-d'inde jxmr le grain—1er 
nier imr une lettre dont nous phmdisscmcnts, et les acclama-1 prix. Joseph Pelletier ; 2c, Cons- 
donnons ci-après la traduction : tiens ont continué presque sans in- tant ltibcidy ; 3e, Eustacbe L-i-

Montrc'nl '7 août 1 s' 17 terruption jusqu’au moment oû sir douceur ;4c, Anselme Duchnnnc ; 
Cher Monsieur Wilfrid à gravi les degrés do l’es- no, Sinaï Marion.

Te réponds à votre lettre du trade qui avait été construite pour C’Iioux de Siam.—1er prix, Eus- 
août, au sujet de la station à Jo- 1,1 circonstance. Celle-ci était tache Ladouccur; 2e. Joseph

brillamment illuminée de plu- Tliériault ; 3c, Iicrménégilde
Les demandes qu’a reçues la sieurs centaines de lampes ôlcctri-1 Adam ; 4c, Ilormisdas Piquette: 

compagnie pour dépensc-s ’ élevées Kucs><lc coulcurs variées, et déco- ; f.o, Zoêl Gariépy. 
ont été telles qu’elles ont néccssi- !’L’C «v^ Koat- Uncertain nom- Avoine et lentille—1er prix, 
té la révision des montants qu’il a bl’° dc citoyens s’y trouvaient déjà Sinaï Pelletier ; 2e, Josepli Pelle-
été jugé à propos de dépenser, et I rassemblés quand Sir Wilfrid y a tier; 3e, Iicrménégilde Pelletier;
au nombre des items qu’il a fallu monté. 4e, Godfrey Lemire ; ne, Constant
retrancher se trouve Vitcm de la Alors le maire adressa au pre-1 Ribcrdy.
dépense projetée pour Joliette. raiei' ministre quelques paroles Juges : M. Benjamin ticollroy, 

Je regrette licaucoup que cette (,c bienvenue, puis lit la lecture Sl-Alplionso et. M. Edouard Ifs- 
révision ait été jugée nécessaire, etl^° I ’«dresse. sard, St-J cnn de Matlia.
feepère que nous pourrons pro­
chainement reprendre cette a (l'ai-1 çu avec un cntliousiasmc délirant, 
re en considération. par les milliers de personnes qui se

Votre etc, trouvaient devant lui, répondit en
C. W. Spencer, français et en anglais ïi cette Dimanche dernier, dans l’église 

Surintendant-Général. | adresse avec cette éloquence et St-Louis de France, ù Montréal, Sa 
cotte chaleur dont il» le secret. Grandeur Mçr de Montréal a fait
Alors ii l’appel du maire, la foule ! plusieurs ordinations; entre autres,
lança trois hourras pour la reine Elle a coniéré l’ordre sacré de lit
et pour sir Wilfrid, puis la procès- prêtrise au Ilévd Gaspard Dueliar-

_ _ , , , ... . , . . sion se mit en marche pour rccon- me, C. S. Y. fils dcM. Jos. Diicbar-
La rentrée des é.iA es du cou- duire le héros de In fête mi Wind- mode cette ville, 

vent de la Providence a st-laul, L^,. Nos félicitations au nouveau lé-
aura heu le 6 septembre prochain.] gir Wilfrid ainsi que le maire vite du Seigneur et à la famille. 

«B aCgllgeat I fut l’objet sur tout le parcours,
Celui qui tonne est un négligent s’il d’ovations continuelles, surtout à 

w Ait pes uMge du BAUME RHU- ! l’angle des rues St-Laurent et Sto- 
MAL qui le guérira en quelque* jours. I Catherine. Le cortège est arrivé

Votre tout dévoué 
Loris Béla lit.

1Jeudi le 8 septembre prochain 
sera jour de fête civique aux 
Trois-Rivières, à l’occasion de la 
grande exposition qui se doit tenir 
en cette dernière ville du 2 nu 11 
septembre prochain.

Les Triiliiviens ont droit d’etre 
tiers du grand succès qui a cou­
ronné leur œuvre l’an dernier, et 
du succès plus grand encore qui 
la couronnera encore cette année, 
suivant toutes les apparences.

Mardi, le 7 septembre prochain, 
sera le jour de l’ouverture ollieicl- 

défrichépnr un homme tel qu’était le de l’exposition de Trois-Rivières, 
le fondateur de Joliette, on a pour Plusieurs ministres fédéraux cl 
lui au fond du cœur un amour qui provinciaux doivent être présents, 
ne lient disparaître et on est pous- co jour-là. Il y mira sans doute 
sé, par le sentiment du devoir et aussi une foule immense sur les 
de la reconnaissance, à le mandes- terrains.

Nou.snvonslo plaisir d’annoncer 
à nos lecteurs que tout, promet que 
cette exposition obtiendra celte 
année un très grand succès.

Sir Wilfrid Laurier, qui fut rc-
Ordinationa sacerdo­

tales

ter.
Dans ces circonstances oû les 

citoyens de Joliette veulent lui 
élever un monument do gloire na­
tionale digne de ces mérites, on so 
sent passionné d’une ambition lé­
gitime : celle de contribuer à cette 
œuvre de patriotisme. Il est donc 
do mon devoir d’offrir nu comité 
actuel le grand portrait à l’huile 
de M. Joliette que j’ai mis en soin 
entre les mains de M. Albert Ger- 
vals, si vous croyez qu’il peut ap-

J. A. Renaud, Maire, 
Joliette P. Q.

***
Lu pieote est. décidément Icntréo 

dans Montréal, et les autorités, le 
maire en tête avec le bureau de 
santé (ont leurs ctl'orts pour préve­
nir la maladie et protéger la santé 
des citoyens contre cotte affreuse 
maladie.

M Peul
J. E. 1 ‘AREN'T, 

Secrétaire.
Le blé, la farine, le maïs, le 

beurre et le fromage sont h la 
hausse, et l’on découvre de l’or 
presque partout. Dernièrement, 
un monsieur Boauséjour do Mun­

it AIMA «CE

Pour agir sur le foi et nettoyer les 
intestins aucune médecine n'égale le# 
Pilules Gather tiques d’Ayer.

La Salsepareille d’Ayer guérira votre 
catarrhe, et vous délivrera de cette 
odeur écœurante de l’haleine.

h
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'MMm —Le magasin du Syndicat a été ven­
du à M. Joseph Valois, à 65 cents dans 
la piastre ; et ce monsieur désire écou­
ler tout ce stock au plus tôt : une par­
tie sera vendue au prix coûtant et une 
partie à moitié prix.

Les ventes commenceront la semaine 
prochaine.

Que le public n'oublie pas de profiter 
des chances offertes.

—Mesdemoiselles Casuvaut, modistes | 
en chapeaux, Place du Marché, tout en 
remerciant le public de l’encouragement 
généreux qu’elles en ont reçu jusqu’à ce 
jour, profitent de l’ouverture de la sai­
son d’automne, pour annoncer qu’elles 
viennent d’augmenter considérablement 
leur assortiment des nouveautés de cette 
saison, qu’elles tiendront dans toutes 
les variétés, les derniers goûts, les mo­
des les plus récentes et aux prix les 
plus modérés.

Bientôt elles feront leur exposition 
d’automne et elles y invitent respec­
tueusement les dames et demoiselles de 
la ville et de la campagne.

Mesdemoiselles G usa vaut se sont de 
plus assuré des services de Mme Chs. 
Imblenu, bien connue pour travailler 
habilement dans toutes sortes de pelle­
teries et fourrures ; cette Pâme qui 
fait et répare les casques, les manchons, 
boas et autres articles en fourrures, oc­
cupera un des logements de leur maison 
et sera ainsi constamment aux ordres 
des pratiques dans ces lignes.

Satisfaction assurée.
Une visite est respectueusement sol­

licitée.

HOS DE JOLIETTE. /CANADA, Province de Québec, Dis- 
trict de Juliette, Cour Supérieu­

re. No 2860. Dame Alix Goulet, de 
la paroisse de St-ltooh de l’Achigan, 
dans le District de Joliotte, épouse 
d'Eugène Jeannot dit Lachapelle, 
cultivateur du même lieu, et dûment 
autorisée à ester en justice à l’effet des 
présentes, Demanderesse, va. le dit 
Eugène Jeannot dit Lachapelle, Défen­
deur.

GRAND COLONNE 1)1! \

"Bon Marché"
11SIIMI D’llllWKRALLIEMENT—L’exposition des Trois-Rivières 

s'ouvre aujourd’hui.
—On rapporte que 150,000 person­

nes ont visité l'exposition de Montréal.
—M. Louis Giguère, de Woonsocket, 

R. I., est actuellement en visite en Ca­
nada.

—La rentrée des élèves au Collège 
Joliette, aura lieu mardi, le 7 Sept, 

rochain.
—M. Nazaire Gouger, son épouse et 

sa soeur, de Manville, R.. I., sont ac­
tuellement en visite à Joliette.

—A l’avenir tous les premiers ven­
dredis du mois, le Très-Saint Sacrement 
sera exposé à l’Eglise paroissiale.

—A l'occasion du pique nique an­
nuel de “l'Harmonie do Joliette", plu­
sieurs personnes avaient hissé leur pa­
villon.

—Mde Alex. Barrette et Mde Chs 
Boisvert, do Lowell Muss, soute» ville, 

^de retour d’un voyage dans le Las du

\

1987
GRANDE VENTE A BON 

MARCHÉ

Argent Comptant

DES

Saeiétis d< SieufslssttcecâTHOUQUES et mmm La Demanderesse a ce jour institué 
contre le Défendeur une action on sé­
paration de biens.

Joliette, 19 août 1897.

CllKZ
DE JOLIETTE.

L’Union Franco-Canadienne, société 
provinciale de bienfaisance et d’organisation 
sociale, invite toutes les Sociétés-Sœurs de 
Joliette d’assister en corps $\ une assemblée 
qu’elle tiendra

Camille Latrèche,J. Martel,
Avocat do la Demanderesse.

19 a. 5f.

GRANDE

EXPOSITtOl CANADIENNE Porte voisine du Bureau de Poste,A JOLIETTE
Dimanche soir, le 5 Septembre

PROCHAIN
JOLIETTE.—DE LA—

Vallee du St-Laufent, •STTous les jours de la semaine 
seront "Bargain Day”, c'est-à-dire 
vente à sacrifice pour donner la 
chance aux gens de la campagne et 
de la ville do profiter des avantages 
offerts.

Les grands magasins do Montréal 
Nous sommes rendus dans notre I ot d'ailleurs ont fixé un jour par 

nouveau magasin | semaine pour les ventes à prix ré­
duits ; cola n’est pas aussi avanta­
geux pour les acheteurs, parceque 
un grand nombre d’ontr’eux 
peuvent se vendre au jour indiqué,

Ou’on se le d£se»l^f* ^octî °‘iraP0,l° quoi jour 
» qn il sera possible à la pratique do
Nous y offrons dos bons mur-1 wnir profiter dos "J O BS" dans tou­

chés incroyables. |(cs lea lignes do marchandises nou­
vellement arrivés.

<5TConditions do vente pour les 
cou fertes de laine 25 cts ou 50 cts 
par semaine, suivant les goût ot les 
bourses.

TROIS-RIVIERES.Sous les auspices du llévd M. AITCLAIR, 
cuvé de la paroisse St-Jean Baptiste de 
Montréal, fondateur et président actif de la 
société.

DEPUIS
—Un certain nombre de libéraux de 

cette ville, ont pris part il la démous- 
' tratiou en l’honneur de Sir Wilfrid 
Laurier.

—“L’Harmonie de Joliette" nous a 
gratifiés de plusieurs jolis morceaux de 
musique, dimanche soir, sur la place du 
marché.

—La température de lundi et mardi 
ainsi que" In journée d'hier a été des plus 
agréables et des plus propices pour les 
grains et la moisson.

—M. lu l)r Joseph Fournier, de 
New-York, et son épouse sont en visite 
à Juliette chez. M. L. C. Rivard, dc- 
puis quelques jours.

UE,, —M. Francis Kelly, ancien élève du
Collège Joliette, et maintenant résidant 
à “The Needles” Californie, était en 
cette ville la semaine dernière.

—M. Camille Labrècho, propriétai­
re du Syndicat de Joliette, vient do 
vendre ce magasin à M. Joseph Valois, 
son ancien commis, et ce dernier espère 
recevoir l'encouragement du public.

—La retraite annuelle des vicaires 
du diocèse est commencée lundi ot se 

'terminera samedi., Comme celle des 
curés, elle est précitée par le 11. F. 
Colomban, de l'Ordre des Franciscains. 

—Pour l'automne 1S97 l’assortiment. 
^ est au complet dans les manteaux, der­

nières nouveautées et dans toutes les 
couleurs, au magasin de M. Camille 
Labrèche, les prix varient do S-MU) :l 
812.00.

—Les commissaires d’Ecole ont de­
mandé ;l Mgr de Montréal la laveur do 
bénir la nouvelle maison qu’ils vien­
nent. do faire construire. La bénédic­
tion aura lieu dans l’a près midi du llî 
courant.

—M.Charles Uuilhuult, ayant, envoyé 
sa démission connue gardien des bu­
reaux publies à Juliette, est remplacé 
par M. Ado'plie Râtelle, du St-Jean de 

« Mathu, un des beaux-frères do M. Chs 
Basinet.

—Sa Grandeur Mgr de Montréal ai­
mera ici lo 1 f> septembre au soir et 
sera ici la journée du 1 li ; dans la ma­
tinée Sa Grandeur administre!a le sa­
crement- de la Continuation aux enfants 
do la paroisse.

—M. Maximo Arnault, de Chester 
Mass, est en ville depuis quelques jours 
et durant son séjour au Canada, il a 
été l’objet d’une hello l'été de famille 

' samedi dernier chez. M. Edmond Vin­
cent, de Ste-Mélanie, la réunion fut des 

m ^r-plits joyeuses.

Ou l au || Septembre Le 8 Mars dernier
Ouverte au monde entier

Cette assemblée se tiendra dans la SAL­
LE DU MARCHÉ.

Les dames et les messieurs sont invités 
d’assister h cette démonstration patriotique.

Î^Lti FANFARE de la ville de Joliette 
est engagée pour la circonstance.

Agricole et Industrielle

Le Coin du Bloc fislt,$10,000 en PRIX. mi

DISCOURS PATRIOTIQUES GRANDES COURSES au TROT 
i‘t an GALOP, les (I, 7, S, il et 

10 Septembre
81,SU<M10 ESI BOURNES.

NT JEAN DE MATHA

Un parti de touristes de Mont­
réal, parmi lesquels étaient M. 
Smiton tWhite, gérant de la 
"Gazette”, et son frère Frank 
White sont passés ici samedi der­
nier en route pour le Lac Croche, 
où ils vont faire la pêche. On sait 
que le Lac Croche est un des lacs 
les plus poissonneux du Nord.

Les excursionnistes Montréalais 
ont logé chez M. Chs Ed. McCon- 
ville.

PAR PLUSIEURS ORATEURS

[Éec gratuite pour Tout le Monde Amusements variés et choisis 
chaque après-midi et soir.

Ascension de ballon avec para­
chute, tous les jours.

Trapèze, Fil de For, Danseurs, 
Acrobates.

Terrain illuminé à la lumière 
électrique.

Grand stand pour les courses 
pouvant contenir f>,000 personnes.

Exhibits complets de la ferme 
expérimentale d'Ottawa.

Prix réduits sur les chemins de 
fer et bateaux.

Pour listes de prix et autres ren­
seignements, s'adresser à 

P. E. PANNETON,

i

Les portes seront ouvertes à 7 heures.
OuVertlire : 8 tyrs.

Les membres de l’Union Franco-Cana­
dienne des bureaux de St-Thomas, St-Paul, 
St-Jacques et de Joliette sont priés de se 
rendre à

GRANDE

REDUCTION***
M. l'abbé Romulus Comptois 

vient d’être nommé par sa Gran­
deur Mgr de Montréal, vicaire 
pour notre paroisse.

“L’Hotel Joliette” SUR L’ASSORTIMENT EN GE­
NERAL,

A 7 heures P. M. précises, afin de se former 
en corps pour se rendre au lieu de la dé­
monstration.

î3FLn même invitation s’adresse res­
pectueusement aux Sociétés-Sœurs.

Compris les ||ardes faiteNous avons ici un nouveau ma­
gasin général ouvert dernièrement 
par M. Ls Philippe Desloncliamps.

Amicus.

i

Président. 
.70S. A. FRI G ON.

l'OUIt AHGENT COMPTANT8f Scc.-Tivs. fiUlBtULT & GRAVELfeule des garçons A Joliette

La rentrée des élèves h la non-, . . . . ,
voile Ecole catholique qui vient Voilà un petit garçon qui va se faire mettre en prison, ear le gardien 
d’être terminée, se fera mercredi,I du carré arrive i
le s du du mois de septembre, à 
tt tirs A. M.

Les parents sont priés d’y con­
duire leurs enfants et de faire 
leur entrée de bonne heure, mer­
credi.

Guerre acharnée.GRAVURE-DEVINETTE > Pou Iwcod canadien de SI.00 pour 
50 ctu.

80 ViôcoH do tweed, beau patron, 
" I bonne qualité, 25, 80 ot 85 cta la 

/"CANADA Province de Québec, llis-
Irict de Joliet le, (Jour Supérieure | Un grand lot d’élolfea à robes à cin- 

No 2807, Joseph Ducliarmo, fils de I quanto cents dans la piastre 
Théophile, cultivateur de la paroisse Drapa à costume pour Dames, 
do St-Jean do Matlm, dans le district 
de Joliette, Demandeur vs. Edmond
Duheau, cultivateur de lu paroisse do. , , ,, , . , „„
Ste-Béatrix dit district et actuellement 1Bon draP Double, 18 à 20 cts.

Serge notre pour hommes.—Un ha­
billement avr-c les fournitures 
pour $4.50, $5.00.

Corps et caleçon, 35 cta le set. 
Chemises blanches, 80 cts, repassées, 

45 cts.
Cola do toutes sortes nu prix du 

gros.
Bretelles extra, 20 cts.

.IOMKTTK.M. A. Boucher, marchand de chaus­
sures, à renseigne de la “ Boule Bouge" 
en face du marché, annonce :l ses pra­
tiques et au public on gpnéral, qu’il est 
préparé à faire une guerre acharnée 
sur la chaussure. M. A Boucher tient 
il Joliette un stock du chaussures des 
plus complets ; ses prix sont sans pré­
cédents, déliant toute compétition. Ne 
faites pas vos achats sans voir mes 
marchandises et sans connaître mes 
prix.

verge.

gg
l

as­
sortis de couleur, 8, 10 et 12 cta 
grande largeur.

V.
BEARIAti/LN r~ltÿÊË

absent do cette province, défendeur.
Il est ordonné au Défendeur de com­

paraître dans les deux mois.
Joliette, le 24 août 1807

MoConvu.t.e & DüCIIAltMK,
P. O. S.

—A Joliette, le 24 août, M. George 
Desmarais, il Madame Herménie Du- 
chanue. La bénédiction nuptiale a été 
donnée par le Itévd M. Thérien, vicai-

—A St-Amhroiso de Kildare, le 81 
août, dernier, M. lilzéar Lapierre, man 
ebon nier de Joliette, conduisait il l’au­
tel Melle Céliua Landry, do cette pa­
roisse. La bénédiction nuptiale a été 
donnée par le llévd M. Laporte, curé

r ;l
Aux cordonniers et marchands do 

campagne, avis :—Je tiens le gaudrier 
et aussi autres fournitures do cordon­
nerie, ainsi que les claques “Grandby” 
et “Dominion" en gros et on détail. 
Vous marchands de campagne, «’ache­
tez pas vos claques sans vous informer 
do mes prix. Pour la qualité, le nom 
est une garantie. Ceci n'est pas du 
“puff."

19 a. 3f.

•V'

i

ro.

J. M. T ni. u Rit,
Avocat du Demandeur.

21: août 2f.
: %

Incouragez nos Innonceuis. æSü»i.Tï;;„,6
__ FJanellette, 4 cts., celle de 34 pou­

ces, 7 cts, un lot endommagé par 
Veau, 6 cts., ancien prix, 10 cta. 

I Coton à tablier, 34 pouces, 7 cta., 
36 pouces, 8 cts.

Indienne beau patron ast ortie. 
Coton filé grande réduction.
Belle couverte blanche, $1,90 la 

paire.
Capot on caoutchouc.
Beaux couvrepieds blancs, 75, 85 

et $1.00.
Tapis ciré pour table, 20 cta, bon­

ne qualité.

? :mm A. BOUCHER.mAVIS ■—Nous apprenons avec un sincère 
plaisir quo noire ami M. le Dr J. Maxi­
me, Beausoleil, du Montréal, ancien élève 
du Collège Joliette, vient d'être élu 
président de l’Association Médicale Ca­
nadienne.

Nos félicitations.
— Nous devons il l’obligeance de 

nos confrères du “Monde Illustré" la. 
laveur do fournir aujourd'hui il 
lecteurs la photogravure ci-contre. Elle 

i représente il nos lecteurs Sir Wilfrid 
Laurier entouré de la Société Cana- 

. dienne du Paris, le 22 juillet.
—M. S. P. Champoux tient il faire 

connaître û sa clientèle que les quel- 
'*—ques lots de bière “petit cheval vert” 

qui ne se sont pas trouvés tout à fait 
1 (article récemment, ont été remplacés 
par une bière do premier ordre pur lu 
maison “Dawes.” C’est cette dernière 
qu’il offre il vendre.

—M. l’abbé O. Guimond, ancien cu­
ré do St Michel des Saints et actuelle­
ment curé do Piles du Pads, est passé 
ici la semaine dernière en route pour 
son ancienne paroisse.

MM. les abbés Carrières, curé de St- 
r Michel ot Gagnon, curé do St-Zunon, 
sont descendus pour aller faire leur re- 

‘traite annuelle il Montréal.
—Mardi matin lo Dr J . Lippé, do 

St-Ambroise de Kildare est passé ici, 
eu route pour Montréal, afin d’assister 
au Congrès do l’Association Médicale 
Britannique, dont il est un des mem­
bres. C’est la première fois que celle 
société do savants distingués tient une 
assemblée en dehors de l’Angleterre, et 
elle nous a fait l’insigne honneur de 
choisir lo Canada.

—Nous accusons réception d’un joli 
volume, tout-il-fait intéressant publié 

, par M . P. G. ltoy, de Lévis. Ce livre 
contient lo nom et lo portrait de tous, 
les membres de notre législature de - 
Québec : celui du Lioutenant-Gou- \ 
vcrnourSir J. A. Chapleau, et ceux des 
députés et conseillers législatifs avec ! 
nue notice biographique de chacun 
d’eux.

Nos remerciements il l’autour.
—Remerciements.—M. lo Dr Ron­

deau, dentiste qui avait l’habitude de 
venir il Joliette, tous les 15 jours et qui 
a reçu un ai bol encouragement du pu­
blie tient il remercier toutes les person- 

' nos qui ont bien voulu l’honorer de 
leur pratique et annonce que vu ses 
nombreuses occupations, il ne pourra 
venir davantage tenir un bureau û Jo­
liette. M. le Dr Rondeau invite lo pu­
blic à m rendre à se rendre à son bu­
reau, no 4811 Ste Catherine, Montréal.

26 août 8f.

Qu’est-ce que le.lv, soussigné, Félix Poirier, menui­
sier, île la paroisse de St-Félix de Va­
lois, déclare quo tout ce que j’ai dit et 
répété tant privénient que publique­
ment contre le caractère et l'honnêteté I _ 
de M. Albert IMoufle et Mlle Marie- 
Anne IMnuffo, enfants de M Israël 
Ploufle, de cette paroisse, est complète­
ment faux ; que je les connais, contrai- M. Jérôme Pii ré, ancien evlti Vi­
rement à ce que j’ai pu dire contre eux, tour de t elle paroisse, est décédé 
pour des jeunes personnes respectables vendredi dernier, il l'âge do 79 ans 
et jouirsant d’un caractère irréproeha- C(- 5 mojs 
blc. _______ __________

m#'

Extraite du journal Le Samedi

RESTAURATEUR DENl-Gabrlel de Brandon.
St Ambroise de Kildare.

ROBSONOn nous écrit de St-Gnhricl :
Diimtnehc dernier a été chantée 
une messe solennelle à l'occasion 
du Jubilé sacerdotal do M. l’abbé 
W. Clément, curé de la paroisse ;
à 4 heures de l’aprés-midi il y eut 1 C’EST USB PRÉPARATION DE GRANDE VALEUR, GUI REND . _ , -. 
le sidut solennel du Près-Saint Sa- AÜX CHEVEUX GRIS LA COULEUR DE LEURS JEUNES ANNÉES, Cachemire noire, 46 pouces de lar-- 
crcment ; le chant bien exercé et LES ASSOUPLIT ET LEUR DONNE UN LUSTRE INCOMPARABLE. pour, 20 cts. 
en partie avec accompagnement le RESTAURATEUR DE ROBSON EST BIEN SUPÉRIEUR AUX Cachemire de couleur, 15 et 16 cts.

UC v avait nlSeiIrs Ünnn, TEINTURES A CHEVEUX ORDINAIRES. CAB IL EST D’UNE AP- | «eau stuff nouveau pour costume de

RESTAURATEUR ( ET C’EST CE GUI CONSTITUE SON PRINCIPAL 
N’«11 prenez pan d’antre* I MÉRITE AUX YEUX D’UN GRAND NOMBRE ) EST L'EMPÊCITEIi

Avec lo BAUME BHUMAL on LA CHUTE DES CHEVEUX ET DE FA VOUISER LEUR CROISSANCE. 
guérit radicalement : rhume, grippe. DE NOMBREUX TÉMOIGNAGES DE MÉDECINS BIEN CONNUS 
toux, bronchite, sans s’abstenir il un JT D’UNE FOULE D’AUTRES PERSONNES NOTABLES ATTES- 
régime spécial qui débilite l’estomac ct| TENT L’EFFICACITÉ MERVEILLEUSE DE CETTE PRÉPARATION, 
et affaiblit le malade. La guérison est 
certaine.

nos

Je fais cette déclaration pour rendre 
justice aux dits Albert Vlouffc et Marie- 
Anne Flouffc ainsi qu’à leur famille, et Etes-vous épuisé, avez-vous ce senti- 
je consens à ce qu’elle soit rendue pu- ment de fatigue ou mal de tête ? Vous 
bliqtie de la manière qu’ils l’enten- pouvez être soulagé en prenant Hood’s 
(Iront I Sarsaparilla qui donne de la force aux

Ftevvonx nerveux

Dames, 20, 25 et 30 cts.
Belle étt ifo à robes, dernier goût, 

soie et laine, 40, 45, 50 et 60
Doué à St-Félix de Valois, ce vingt- nerfs et au corps, 

neuvième jour d’août mil huit coût I HOOD b PILLS sont faciles en ue- 
quetre ving dix sept. I lions.—25 ctr.

Fêi.ix Poikiru.

Témoins.

tes.
No 46. jno.

cts.
Serviette en toile, 40 cts la doz. 
Coutil bon pour lit de plume, 15, 

18 et 20 cts extra.
Coton jaune à draps de lit, 5 et G 

cts, 36 pouces.
Bon coton jaune, 3 et 4 cts.
Coton carreauté à rob?s, 4, 41 et 5

Isa 1 k Lamoitreux 
Edouard Hênaui.t (

Les
Raisons Suivante»

GALERIE DES M EM MUES DU CONSEIL • j DE MONTREAL, UP 
LÉGISLATIF ET UES DÉVUTÉS A , 
l'assemblée législative, PAR | ;
HEURE - GEORGE ROY — LEVIS :
“IIULLETIN DES RECHERCHES HIS­
TORIQUES" 1897.

PLa législature de Québec ;
I •
1 •
! • Témoignage du Dr O. D. Desrosiers—1saœs^.*r"1!ËS”SiS3 yéef,et s.,,|ont vendues

précoce. i(i réduction.

Témoignage du Dr D. Marsolai»
Encan a Ste Elisabeth

l,anill, le O Septembre 1807.

»•ont wromnimnjlfe# A nos* cta.

feu
••tnplet de# Brigade*.

JOHN MARTIN SONS 4 CO.,
4M Hue St Keel. MmMLOuvmgo du plus du deux cents 

pages imprimé sur papier de luxe 
et relié en toile, contenant le itor-
traitet la biographie du lieutenant I — *
gouverneur, des ministres, des «enauo kino * vattérsow,

membres du Conseil législatif et ^ °* r*l<'
des députés à l'Assemblée législa- DEDCTCDICC 
live.

MEUBLESET de sept arpenta ot demi de largeur 
sur vingt arpent? de profondeur, 
avec plusieurs constructions y éri­
gées, entr’autres une magnifique 
mai on en brique do 30 pieds par 
36 pieds avec allonge en brique, an 
bâtiment de 40 par 100 pieds et un 
hangar de 30 par 50 pieds, toutes 
ces b AP se 03 en très bon ordre et sur 
les plana les plus nouveaux. ' 

2o. Une terre à bois située à St. I 
Norbert à quatre milles de distance 
de la terre ci-haut décrite, ayant 
deux arpents de largeur sur vingt 
arpents de profondeur.

3o. La récolte de foin et de 
grain, tous les animaux, instrumenta 
aratoire, voitures, etc., etc.

C’est un des plus riches établisse­
ments de St.-Klisabeth.

Chance exceptionnelle et oondi* 
lions faciles.

MATELAS

D. Miuouii, M. D. O. D. Dmoiitu, M. 1). 
St-Féll* de Vâloli, 18 janvier 1668.

ENVELOPES 
ETC.

heprlmtrU, Livre d. BUmce. et.. M'importe ,««,
zrxL p“5roil'vM*rLL™^ rcoT”

lis» Rue Notre Dams, Wsmtras).

Laval trie, 30 décembre 1835.

SH YBNTK chez les PHARMACIENS et MARCHANDS
PRIX 50 CENTINB LA BOUTEILLE.

l’KIX : $1.00 L’EXEMVLAIRE. 
S’adresser tt l’autour, 

Fierre-georges roy,
9, rue Wolfo, Levis;

!M GRIND LOT DE YillSESfïfTEIBa Pro!
I aUeee
I Wr FtTMtRSTONHâllOM
UwûîSS1»'. 'MSSXr

iMa
FSTHERSTONHAUOH S ##.PARGNEZ DE L’ARGENT SUR Il est important pour 

les acheteurs de voir le 
stock qui est si bien as­
sorti dans toutes les li­
gnes offert à

» UfetoUdln*.
'HieereaUlu.BICYCLES

NEUFS Portrait ati grayoq.NMOS Sggg*I
m INftles CRESCENTS 

RAMBLERS 
E. * D.« Coupon de L’ETOILE DU NORD.

AtsbIsis exceptionnelBICYCLES PLEINE GRANDEUR POUR 
HOMMES OU FEMMES. $40.

1»

En présentant au bureau do l’Etoile du Nord ce 
coupon accompagné de votre photographie, vous aurez 
droit à un portrait au crayôn de 16 x 20 d’un fini supé­
rieur, pour seulement $1.00 et lo portrait sera livré sans 
charge extra, excepté à ceux ou celles auxquels il faudra 
l’expédier par, l’express ou autre vole.

M. Orner Perrault annonce aux cul- 
Agrrov”«,',^„,,^ru^ jramHh.Vk.Th,’ I tivateurs ou'il lui reste 5 moulina à 

mitventcs : I iî. tk v>. battre, (balance du stock de M. Albert
mSKS ** dr Trudei.) et qu’il le» vendra k

teea n3th«-o#m«

Bicycler* de nreonde mnlti de chrqiir 25 PAR CENT
une ré (Par ordre),

MAXIME BOURDON, Prop. 
[86 août Sf,

De moins que les 
prix ordinaires.

duction de 36oio ; ainsi qu’un 
•sue»», avM aime réduetion.I »»pt. la.

wagon
, T.W.B0YD A80N,

Sl.N/1 361

U

^



a

a»
■

L’ETOILE DU WORD JEUDI, 2 SEPTEMBRE 1897.

R
Feuilleton de l'Etoile dü Nobd. 

—No 53.
:»-Vou8 m’aimez ! répéta la jeu­

ne femme. Ah ! ti je pouvais le 
croire...

—Je vous le jure... venez, Baï», 
venez !... noue fuirons ensemble... 
nous ne nous quitterons plus...

Un craquement sinistre coupa la 
parole au capitaine.

La plate-forme rongée par le feu, 
s’effondrait planche par planche.

Le bord où Baïa s’était réfugiée 
vacillait.

Elle leva les yeux au ciel et elle 
se pencha vers les flots,

Cornillon était déjà prêt à la re­
cevoir, et il avait filé assez de corde 
pour que le caïq ne fût pas culbuté 
par le choc.

—Tenez bon, mon capitaine, dit- 
il en s’accroupissant au fond de la 
barque pour mieux garder son équi­
libre.

DAVID MADORE,savait beaucoup mieux conduire 
un cheval qu’nn canot.

Des Orgcries avait bien quel­
que peu canoté sur la Seine. Il était 
du Rowing- Club, du Sailing-Glub, 
du Yachting Club et autres, car 
il avait du goût pour les sports 
connus et mêmes inconnus.

Il aurait donc à la rigueur 
pu tenir convenablement la barre.

Par malheur les caïqs n’ont pas de 
gouvernail. Ce sont les rameurs 
seuls qui les dirigent, et, comme 
les rameurs tournent le dos à l’avant 
leur tâche n’est pas facile.

[A suivre]

Ne eonflrez plan, meedmm

Votbe Remède existe

Oui, il existe ce remède si long­
temps réclamé par la science et les 
nombreuses malades,femmes mariées 
ou non, riches où pauvres. Le “Beau 
Mal” n’est plus à craindre, car le 
“Régulateur de la femme", ce mer­
veilleux spécifique découvert par le 
Dr J.. Larivière, qui guérit toutes 
les maladies inhérentes à la femmèr^y 
donne du ton aux nerfs, purifie et 
fortifie le sang, donne appétit, faci­
lite la digestion et prépare le systè­
me contre les effets énervants des 
grandes chaleurs. Ce remède est ap­
prouvé par des médecins éminents 
qui en connaissent la composition, 
et par les certificats de milliers de 
personnes qui ont été guéries.

Souffrez-vous, mesdames, depuis 
peu ou depuis longtemps, ce remède 
vous guérira infailliblement. Avez, 
vous besoin d’un bon emplâtre, de­
mandez à votre pharmacien 
“Female Blasters” ou écrivez pour 
ces deux remèdes au propriétaire;

Db J. Larivière, 
Manville, R. I.

j*LE VIN DE QUININE DE CAMPBELL FORTIFIEIMPORTATEUR DE
Ferronnerie, article de ferronne­

rie, coutellerie, instruments aratoi­
res, faulx, fourches, vitres, huiles, 
peintures, vert de Paris, fer en bar­
res, acier en barres, etc.,etc.,

881,888, 888, Hue 81-Penl, 
Coin de 1* Rue St-Gsbriel,

LES

nmu,it 4»i»ta«tro«pl* FUSILS A BAS PRIX
13’°o Carabine, calibre as, chargeant à la culasse, 
I5.S0. Carabine À répétition Winchester, calibre 44, 
$14.00. Revolver» A 7 coups, calibre 22, ÿi.oo. 
Carabine Klobcrt, calibre 32, fj.oo Envoyez une 
clampe pour catalogue de fusils, carabine», appa­
reil* de pêche, de sport, etc, etc.
T. W. Boyd & Son, 1683 Notre-Dame, Montréal

!1E SÀO DE OUÏR.

MON TREAL.CHAPITRE X.

BLackleâDAssurément, il aurait pu se dis­
penser de décapiter Baïa, puis­
qu’elle allait mourir. Mais Bes- 
chir, comme tous ces pareils, était 
cruel, plus cruel cent fois que Saïd, 
le brave lion qui ne songeait qu’à 
fuir et pas du tout à dévorer la 
pauvre lianum avec laquelle on 
l’avait enfermé.

Peut-être aussi ce misérable eu­
nuque savait-il que la retraite lui 
était fermée du côté du harem, et 
voulait-il, avant de périr, assouvir 
sa rage sur une créature innocente.

Il n’avait pas encore aperçut le 
caïq. Il ne regardait que sa proie.

Mais le capitaine pensa qu’il 
était temps d’avertir Baïa que ses 
amis arrivaient pour la secourir.

Il l'appela par son nom, et sa 
voix apportée par le vent, arriva 
en même temps aux oreilles de la 
fille du Gharbe et à celles de Bjs- 
chir.

Messieurs les marchands de la 
campagne sont spécialement invi­
tés à voir nos marchandises et à 
demander nos prix avant de placer 
leurs commandes.

Gomme

IOc.DU...
Le poli “ROYAL BLACKLEAD” 

ne tache pas les mains ni rougit 
au feu en exhalant des odeurs em­
poisonnées comme la plupart des 
polis en pâte ou liquides.

£o jioli le plus ceonomlqtto 
sur Jj marche.

TELLIER, ROTHWELL & CIE
Seuls Fabricants, MONTREAL.

Dr Adam
Guérison instantanée 
du mal de dents.

B N VBNTB PARTOUT,M. David Madobi est le seul 
agent au Canada pour la meilleure 
machine à laver “L’EMPIRE", deux 
grandeurs, une pour les familles 
privées et l’autre pour les collèges, 
hôpitaux, convents, etc. Eseayez-lâ 
et vous en seret satisfait, ifév.la

4 Dipût : ROD. CARRIERE, MOSTRÉAL.

VA SEt, levant les yeux vers la fugiti­
ve, il lui cria :

—J’y suis. Lâchez tout.
Baïa s’élança, et le brave trou­

pier la saisit par ses vêtements au 
moment où elle touchait l’eau.

Le plus fort était fait. Il n’eut 
pas de peine à l’enlever et à la cou­
cher dans la barque.

A ce moment éclata un rugisse­
ment épouvantable : le lion apparut 
sur le plancher et se ramassa sur 
ses jambes pour s’élancer.

—Lâchez l’amarre, tonne r o de 
Milianah ! cria Cornillon ; ’û hez 
où nous sommes tous morts.

Heureusement, le capitaine 
avait vu le péril, et il fut prompt à 
abandonner la corde enroulée au­
tour d’un des pilotis.

Le caïq, n’étant plus retenu, fila 
avec la rapidité d’une flèche, en­
traîné par le courant.

Bien en prit à ceux qui le mon­
taient.

Til WVROYC$ INSTITUT KNEIPP,
mm- SJi Y F.crivcs ,

Catalogue, j

;Lcs musiciens (La Sonorité, k
Ica prononcent ) Le Timbre, { } (Tr 
Incomparables ] La Touche, 
pour \ La Duree et le Modèle.

DE MONTREAL, mesMB2082, rue Stc-Catlicrlne, prfcs rue Blcury.V.
W7 Traitement par l'eau froide exactement np. 

p'.iqué suivant la méthode de l'Abbé Kneipp, 
jiour la guérison des maladies chroniques les 
plus invétérées* du foie, de l'estomac, des 
intestins, desreins, de la vessie, rheumatisme, 
maladies nerveuses, etc. Chambres hygié­
niques et pension A la Kneipp. Douchcurs 
et Doitchcuscs diplômés, sous le contrôle 
médical du I)r L'Kcuyer. Fc rivez pour con­
ditions et autres information-,.

#
)]
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En faites vous usage? Etablie en 1846n

La Fonderie de Joliette,
JULIETTE, P. Q.

EU NOUVEAU* POUR 1897

C'est la meilleure chose pour 
la chevelure A lotis égards. IJe 
même <|ii'auctm homme en y 
réfléchissant ne pent ajouter un 
pouce A sa taille, mille prépara­
tion ne peut produire un cheveu. 
Tout ce qu'on peut faire, c’est 
de provoquer des conditions 
favorables A la

SI VOUS TOUSSEZ PRENEZ LEElle leva la tête, reconnut Ro­
bert, et elle lui répondit par un cri 
de joie.

L'eunuque vit les sauveurs, pous­
sa un hurlement féroce et s’élança 
sur le pont, le sabre haut.

—Nous arriverons trop tard, il 
va l’égorger, s’écria, des Orgeries.

—S’il la tue, je l’étranglerai avec 
mes dents, dit Cornillon en redou­
blant d’efforts pour amener le caïq 
aous l’écliafaud à demi consumé, où 
la pauvre Baïa se préparait à subir 
courageusement le dernier supplice.

La barque touchait presque aux 
pilotis, lorsque le pont s’écroula 
avec fracas, entraînant avec lui l’a­
bominable eunnnque.

Il disparut dans la mer en jetant 
au vent un cri de rage et une der­
nière injure aux sauveurs de Baïa.

—Il ne nous gênera plus, celui- 
là, grommela Cornillon.

Courage, mon capitaine, ajouta-t- 
il, nos affaires sont en bon chemin.

Le brave troupier se flattait un

BAUME RHUMAL•7

Je Guéris les Houes Failles t,e célébré spécifique frnnçuis pour la guérison des Rhumes, Consomption, Bronchite, 
Croup, Coqueluche, etc.

15c. la bouteille. F.u vente dans toutes les
Cette manufacture offre on rente un 

grand nombre de
I

pharmacies et épiceries.
pousse. Cela 

s’obtient avec la Vigueur des 
Cheveux d'Aycr. Elle enlève 
les pellicules, assainit le cuir 
chevelu, nourrit le terrain dans 
lequel les cheveux poussent, et, 
de même qu’un désert reverdit 
sous la pluie, ainsi les cheveux 
repoussent sur une tête chauve 
quand on eu nourrit les racines. 
Mais il doit y avoir des racines. 
Si vous désirez que vos cheveux 
conservent leur couleur primi­
tive. ou bien que vous vouliez 
rendre ce qu’ont perdu les che­
veux gris, faites usage de la

Pu ilv f.imsrs promesses, 
l'a* tic traitements longs e 
l'as de méthodes charlntai Moulins a Battre 

Moulins qui vanne 
Hache Paille No 12

et ennuyeux.
_____ anesques.

Pas de trouble pour vous convaincre.
Pas de rémunération pour nos connai
Pas de soulagement temporaire.
Pas de danger de complication.
SOULAGEMENT IMMEDIAT. GUERISON 

RAPIDE. GUERISON PERMANENTE.
1/ELECTRICITE DONNE LA VIE F.T» LA 

SANTE. ELLE VOUS SOULAGE ET GUERIT 
PENDANT QUE VOUS DORMEZ.

SI POSSIBLE. VENEZ EXAMINER MA 
CELEBRE BATTERIE POUR LE CORPS. 
AYANT LA FORME D'UNE CEINTURE. OU 
ECRIVEZ POUR AVOIR LE PAMPHLET, 
"TROIS CLASSES D'HOMMES."

Dr. 5ANDEN, IGG rue St-Jacques, Montreal.

pour deux chevaux.

tââââÉàâssanccs.

à un cheval.%
I-»:

Y à la main ou>Inutile de vous ( 
décourager

:§ avec doux chevaux.
%Le lion, affolé de peur par les 

premières atteintes du feu, sauta 
dans la mer, et le remous que pro­
duisit sa chute faillit faire clnvirer 
la barque.

Les fugitifs avaient évité le choc 
qui les aurait broyés, mais ils n’é­
taient pas hors de danger, car le 
monstre nageait vers eux, et le 
païq, arrivé au bout do l’amarre, ne 
dérivait plus

Saïd allait infailliblement le rat- 
trappe r, et il suffisait qu’une de ses 
pattes se posât sur le bordage pour 
que l'embarcation et les passagers 
allassent en un clin d’œil au fond 
de la mer de Marmara,

Cornillon fut encore une fois la 
providence de son capitaine. Il 
avait dans sa poche un couteau 
bien affilé ; il s’en servit pour cou­
per la corde, et le caïq fut emporté 
rapidement.

Il était temps.
Le lion arrivait grand train.
Tons les félins nagent à merveil­

le, quoiqu’ils n’aiment pas beau­
coup plus l’eau que le feu.

Il arrivait furieux, et ses rugisse­
ments se mariaient au grondement 
des vagues.

—Si nous abordons à Vlanga- 
Bostân, il va nous rattrapper, dit le 
judicieux Cornillon.

—Aux avirons 1 cria le capitai­
ne. Ramons avec le courant, ra­
mons jusqu’à ce que nous ayons dé­
passé les Sept-Tours.

Si nous débarquons dans Stam­
boul, Baïa serait bientôt reprise.

Elle gisait presque Inanimée au 
fond du csïq, la pauvre hanum, et 
elle ne prononçait pas une parole.

La frêle embarcation, enlevée 
comme une plume par quatre 
bras robustes vola sur les eaux 
soulevées par le vent d’ouest, et 
elle eût bientôt distancé Saïd, qui 
,ae décida à gagner l’échelle.

On vit alors, mais les deux 
Français n’assistèrent pas à cet 
étrange spectacle, on vit un lion, 
un grand lion d'Abyssinie, se ruer 
à travers les malheureux réfugiés 
dans le jardin de Bostan, s’enfuir 
affolé par les rues du quartier de 
Psamatia, sortir de Stamboul par 
la porte des Sept-Tours et se per- 
dre dans les profondeurs de la 
plaine de Daoud-Pacha.

Il n'avait dévoré

Hache Paille No 9 A la main oa avec
un cheval.si vous n’avez tas essayé i.k t Hache Legumes 

Charrues '
* YIN ST MICHEL *

lorsqu'il s'agit <l'unc maladie causée par l’appauvrissement du sang, tel (j 
que l’Anémie, la Débilité, la Faiblesse, la Dyspepsie, la Pâleur, les ' 
Maux de Tête, etc, etc. 11 faut pour obtenir une guérison immédiate 
prendre un remède qui attaque directement le siège de la maladie. I.c 
sang est appauvri ou vicié? Il faut l’enrichir et le purifier avec un 
tonique énergique. Le

C. A. GOULET,
Marchand de

Chaussures, Machines à Coudre, 
meubles neufs et do seconde main, 
Poêles à fourneaux et de cuisine, 
harnais, chevaux et voitures à ven­
dre et à louer, robes de carrioles è 
vendre, foin à vendre en gros et en 
détail, bois de chauffage tenu à l’abri, 
en bois de corde et on bois de poêle,

il on acier et on fonte.Vigueur des 

Cheveux d'Ayer.
Ronfla,fe»

L Z, MAGNAN, '
MANUFACTUUIEK DE

K

Le nombre des suicides, dans la 
province de Québec, relevé parmi 
les certificats de décès envoyés au 
Conseil d’Hygiônc, au cours do 
l’année 189U, est de vingt-neuf.

VIMSIMICH! Biscuits et sucreries
DE TOUTES SORTES

EN GROS SEULEMENT
JOLIETTE, P. Q.

peu.
réunit tous les principes les plus propres à réparer les pertes (le l’écono- (T'G 
mie. Il rétablit l’harmonie des fonctions digestives en aiguisant l ap- 
périt et en facilitant la digestion. Le sang, grâce à ce précieux tonique Âv-y" 
nutritif, circule, coloré, chaud cl plus nourri dans les veines, le pouls v», 
se relève, les muscles se tendent et fonctionnent, les membres retrouvent 
leur vigueur, In tète se redresse, et le regard reprend ces étincelles qui (C/-x 
sont l’indice de la vie.

etc.Beschir, il est vrai, venait de fai­
re le plongeon et roulait en ce mo­
ment dans les profondeurs de la 
mer de Marmara.

Baïa était délivrée de son bour­
reau, mais elle n’était sauvée pour 
oela.

Tous ceux qui ont besoin des ar- 
tides ci-dessus mentionnés sont 
priés do s’adresser à M. C. A. Gou­
let, en face de la Station des Pom 
pos, Joliette.

Téléphone Ho 39.

!>-4Un Fumeur M. L. Z. Magnan tiendra toujours 
un assortiment complet do biscuits 
et de bonbons do toutes sortes, et il 
sera on état de donner satisfaction à 
sa clientèle, tant par I" modicité de 
ses prix que par ia qualité do sa 
marchandise.

M. MAGNAN prendra aussi des 
contrats pour fournir aux marchands 
n’importe quelle quantité de tabac 
manufacturé de la 
MANUFACTURE DE JOLIETTE 
ainsi que du tabac en feuille.

M. Magnan aura toujours en 
mains, le célèbre Vinaigre de, 
Drouin, Frères & Cio, Québec, qui 
est reconnu comme le plus pur et 
le meilleur offert sur le marché ca­
nadien. Les meilleurs certificats 
peuvent être donnés, car l’analyse 
en a été faite et démontre sa haute 
qualité.

Essayez-) c.

aime toujours le 
délicieux tabac

31janla.

“Morning 
Dew"

iElle avait les mains liées, et si 
elle sautait à la mer, elle devait in­
failliblement s’y noyer, car elle 
était hors d’état de se soutenir sur 
l’eau.

Pas ü’excepllon

IBIEREDE VANCOUVER A HALIFAX:
La lettre suivante est un échantillon de 

celles que nous recevons continuellement de 
toutes les parties de la Puissance du tiana-

But «un-cnrcd Virginia 
k Tobacco.

A Il est remarquable pour 
sa douceur et son arôme.

C*estutie ries marque* Tivo­
li rites des plus grands manu-
B facturiers de tabacs coupés

et en poudre du Canada :

^B. Houde & Cie,
QUEBEC.

Il fallait donc qu’elle ee jeta dans 
le caïq, et quoiqu’elle ne fût pas 
lourde, son poids et la violence du 
choc suffisaient pour faire chavirer 
la frêle embarcation.

—Q’allons nous faire ? demanda 
des Orgeries, qui ee rendait très- 
bien compte des difficultés de l’o­
pération.

—Le plus pressé, c’est d’avertir 
la petite, dit Cornillon, et de noue 
entendre avec elle. Appelea-la.

—Baïa, cria le capitaine, je suis 
là, avec un ami. Venez à nous.

Ils ne la voyaient plus, car ils 
étaient arrivés presque sous la pla­
te-forme au centre de laquelle se te­
nait l’infortunée lianum.

Et ils n’entendaient que le piéti­
nement dn lion qui avait cessé de 
rugir, mais qui tournait toujours 
autour d’elle, ébranlant de ces puis­
santes pattes le frêle plancher du 
kafès.

■—Pourvu que cette vilaine bête 
ne nous tombe pas sur la tête, grom­
melait Cornillon.

—Baïa, je vous attends, reprit 
dea Orgeries en forçant sa voix.

—Me voici, répondit enfin la fille 
du Gharbe, et elle se montra age­
nouillée an bord de la plate-forme.

fit elle avait eu la force de se 
traîner jusque-là, mais elle se sou­
tenait à peine.

—Sautez ! lui cria le capitaine. 
Ne craignez rien...je vous recevrai 
dans mes bras.

—Non...c’est impossible...je se­
rais cause de votre perte, murmura 
la jeune fille.

Fuyez, Robert...laissée-moi sui­
vre ma destinée...je vais mourir... 
mais je mourrai heureuse, car je 
vous ai revu avant de quitter ce 
monde...car je suis sûre msintenant 
que vous ne m’avez pas oubliée...

—Vous lui conterez tout ça 
quand vous serez dans le caïq, cria 
Cornillon, qui trouvait le moment 
fort mal choisi pour faite « qu’il 
appelait du sentiment.

Manœuvrez comme ja vais vous 
ladite et nous nous en tirerons tous.

H ne s’agit que de sauter à côté 
dn caïq an lieu de sauter dedans. 
J’ai la poigne solide. Je vous rat 

au vol.
non... il faut que je meu­

re... c’était écrit... adieu, Robert, 
adieu !

—Au nom de votre père, Bais, 
vives, je vous en supplie, dit le ce-

miteip(la :
M. le Professeur B. Lippens, 1217 rue De 

Montigny, nous écrit en date du 28 juillet 
1896 : "Mafille, une jeune Dame, soutirait 
d insomnie, de douleurs dans les membres et 
de grande faiblesse. Elle souffrait aussi beau­
coup dans les rognons, et n’avait pas d'ap­
pétit. Nous lui avons donné du remède Koo­
tenay de Ryckman et elle est maintenant 
parfaitement bien. Elle dort bien, a bon ap 
pétit et elle cat capab'e d’étudier, travailler 
et voyager sans inconvénient.*'

Le remède Kootenay régularise les ro­
gnons, purifie le sang, remonte le système et 
procure la santé et le bonheur.

En vente chez les principaux droguistes 
#1,00 la bouteille.

JL
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& m PORTER0ilPRISEURS

Prisez nos ta­
bacs en poudre 
il n'y en a pas 
de meilleure.

DE30 joli, la
1er Jan. 97 la

Remingtons TYPEWRITERS.
Aussi machines A écrire d'oc­
casion, des autres manufac­
tures. Agents actifs demandés.

Spaokuan a Asohsald,
11», NUiaT-PRANOOII-XAVIIR, MONTRIAL aMarché de Joliette. Pour Guérir lesLONDON.

Les Meilleurs Breuvages
Samvii, 28 Août 1897

RHUMATISMESGRAINS. AVIS
$ cbs. 8 cts. 
0 30 0 33 
0 60.0 70 
0 00 . 0 00 
0 70 . 0 76 
0 36 . 0 40 
0 40 . 0 6b 
0 00.0 00 

Graine de trèfle par lbs.. 0 00.0 00
Graine de trèfle blanc.....0 00.0 00

VIANDES
Lard par 100 lbs...-. ...6 00 . 5 50 
Lard irais par lbe 
Lard salé do 
Bœuf par lbs......
Mouton par lbs..
Agneau par quartier 
Veau do do ..

PRENEZ LA

Salsepareille de
Avoine par minet....
Orge par 60 lbs....... .
Blé par minob............
Pois par minot..........
Sarrasin 50 lbs........
Blé-d'Inde par minot. 
Graine de mil do.......

Mme Eusèlte Bricnult Lamarche, née 
l’hilomùno Etliier, donne avis qu’elle 
ne sera responsable d’aucune dette con­
tractée en son uum, sans un écrit signé 
de sa main.

Ont obtenu la plus haute récompense sur ce continent à l’Exposition 
Univeraello, Chicago, 1893, et une Médaille d’Or à l’Exposition de la 
Mi-IIiver, San Francisco, Cal., 1894.

Surpassent sous tous rapports, tous les concurrents du Canada et 
les Etats-Unis, et ont obtenu HUIT AUTRES MEDAILLES on Or, on 
Argent et en Bronze, aux grandes Expositions Universelles.

BRISTOL
PlIlLOMÈNE JSTIIIER. 

l’OLVCAHVK llKNAUl), témoin. 
Laurent ides, 20 juillet 1807. Elle est Prompte, 

Effective et Sûre.Pïsx spéciaux au Gros,
ON PORTE A DOMICILE DANS TOUTE LA VILLE. 

Téléphonez au No 41.

5 août 4f.
Institutrice-, «lenmmlle*. ELLE VOUS

.0 08 . 0 00 

.0 10 . 0 11 
.0 07 . 0 10 
.0 04 . 0 07 
.0 46 . 0 G0 

-0 60 . 0 80
VOLAILLES ET GIBIERS

0 G0 . 0 G5 
0 30 . 0 40 
2 00 . 2 25 
0 80 . 1 00 
0 00.0 00

LEGUMES ET FRUITS.
.0 60 . 0 G0 
.0 26.0 30 
.0 25.0 30 
.0 30 . J 36 
.0 08.0 10 
.0 10.0 12 
.1 00 . 1 25 
.0 03 . 0 05 
.0 00 . 0 00 
.0 80 . 1 00 

LAITERIE BT DIVERS. 
Beurre fraie par lbs 

do salé do 
Œufs par douzaine.
Saindoux par lbs

Les commissaires d’écoles de Ste- 
Mélanic, comté de Joliette, ont besoin 
de 3 institutrices pour l’année scolaire 
18117-118. Pour plus amples informa­
tions, s’adresser à M. Bazilo Trudeau, 
président, ou it M. Gaspard Lavoie, Se­
crétaire.

RÉTABLIRA8, p. CBAMPÛUX Epicier, Provisions,
Vins et Liqueurs

penonne. 
L'incendie l'avait dompté, et il no 
songeait qu’à fuir comme un liè­
vre.

i Demandez & votre Pharmacien 
ou A votre FourniBBourSEUL AGENT A JOLIETTE.

28nov.lan

U Salsepareille de Bristol. -,On le retrouva trois jours après 
dans la forêt de Belgrad, où il 
mit en fuite une cavalcade de la­
dies anglaises qui faillirent en 
mourir de peur.

Il fallut mettre sur pied pour 
le reprendre un régiment de deux 
escadrons. Il orne aujourd’hui la 
ménagerie du sultan.

Cependant, les sauveurs de Baïa, 
délivrés du lion, avaient maille à 
partir avec la tempête.

Le caïq est une embarcation fai­
te pour naviguer sur les eaux 
paisibles de la Corne-d’Or, et la 
mer était très-mauvaise ce soir-là.

De longues lames accouraient 
toutes blanches d’écume et se 
précipitaient vers l’entrée, où elles 
se heurtaient au courant qui les 
refoulait.

La mer de Marmara luttait 
contre la mer Noire.

Et le# pauvres gens qui se trou­
vaient pris dans ce conflit étaient 
en grand danger de périr.

le moindre faux mouvement 
qui eût présenté aux vagues le tra­
vers du caïq, et c'en était fait 
d'eux.

Or, le capitaine et Cornillon

1!) août 3f.Poules p»r couple 
Poulets do do .. 
Dinde do .. 
Oies
Perdrix do

MOULURES ET ENCADREMENT H* LéveîlléVIN STB-EMELIE ! La librairie du Sacré-Cœur, tenue 
par Albert Gervais, a toujours en 
vente un lot de moulures de toutes 
sortes et do toutes qualités.

Monlnre «orée,
unie, gravée.

do TONIQUE
FORTIFIANT

STIMULANT.
J. SI. AYBRAM,

JOLIETTE, P. Q.
Ce vin produit une grande quantité 

de sang, étant de pur raisin ; il est le 
sauveur des personnes faibles de sang 
et do constitution maladive.

—En vente chez—
MM. R. Stafford, S. P. Champoux, 

G. Champoux, G. Lafortune, Camille 
Barrette, Joseph Roy, Joliette

Mauciiand-Taillkuu 

Employé pondant 18 ans à la mai­
son L. C. DeTonnancourt,

1384 BUE SAINT-LAUEENT,
MONTRÉAL.

Toujours en magasin un grand 
assortiment de Draps, Casimir#, 
Tweeds de première qualité et de 
Pa rons les pins nouveaux. Meil­
leur marché que partout ailleurs. 
Coupe parfaite et garantie. Une vi­
site de votre part est sollicitée.

18 fév 1 au.

L» comsoniptlbii guérie.

Un vieux médecin retiré, ayant re­
çu d’un missionnaire des Indes Ori­
entales la foimulo d’un remède sim­
ple et végétal pour la guérison rapi­
de et permanente do la Consomp­
tion, la Bronchite, le Catoiilic, 
l’Asthmo et toutes lem Affections 
des Poumons et de la Gorge, et qui 
guérit radicalement la Débilité Ner­
veuse et toutes les Maladies Ner­
veuses ; après avoir éprouvé ses 
remarquables ( fiels curatifs dans des 
milliers do cas, trouve que c’est son 
devoir do le foire connaître aux ma­
lades. Poussé par le désir do soula­
ger les soiffrancee do l’hnmauité 
j’enverrai gratis à ceux qui le dési­
rent, cette recette en Allemand,, 
Français on Anglais, avec instruc­
tions pour la préparer et l’employer. 
Envoyez par la poste un timbre et- 
votre adresse. Mentionnée ce jour-

Patate* (2 minot») 
Navets par minot. 
Carotte do 
Oignon* par minot 

do par treeee... 
Ail par treeee ... 
Fève* par minot 
Choux (la pomme)
Noix par minot.....
Pommes par minot

polie, oxldée.
Moulure roue,

Monnre noire,
do toutes largeurs, depuis 3 cts à 
25 cts le pied.

Cadres de tous genres, chromos, 
images.

On se charge aussi do l’encadre­
ment à des prix très modérés.

Apportez vos commandes qui 
seront exécutées promptement à la

Librairie du Sacré-Cœur,
Jolis»*, 5* ft.

***********

.0 14 . 0 16 

.0 12 . 0 14 

.0 13.0 14 

.0 09 . 0 10
Sacre par lb*..................... 0 05 . 0 06
Sirop d’érable par gallon..O 70 .
Miel par livre................... 0 00.0 00

f&armatû gUtipp. ■ i@ ® ea a e © o eoi <

• H0 " p™e°r ;
**********

Dépôt général pour le Canada des 
médicament* et spécialité* de la
“CURE D’EAU. KNEIPP"

/FT* Livre*, café*, eoupe fort! 
1*.f Gante, tube en caoutchouc, 

caudale* Kneipp, etc., etc. 
Catalogue envoyé sur de-

"C 0 80

Laine par livre 
Laine enécheveaux par lb.0 60.0 65
Savon...............
Peaux par livre 
Foin par cent botte#.
Foin par botte..

botte

—Le jeu do croquet étant on cette 
ville et dans les environs plus que ja­
mais en vogue aujourd’hui, il n’est pas 
sans i\ propos d’unnorcer aux amateurs 
qui voudraient s’en procurer un ou plu 
sieurs de 4, 6 et 8 boules ; qu’ils n’au­
ront que l’embarras du choix au maga- 
Bin de M. Albert Gervais qui en offre 
n vente à meilleur marché que partout

.0 40.0 60 e••••••••••••• Je « ou (Trais de terribles douleurs dans le 
due de (mis plusieurs années, J avals *-.%.iyd 
des ceinture» électriques, divers emplâtres,
•te., vins y rien gagner. Je me inoculai ua 

ire IJ. * L.4U Menthol Je fui tou* 
e tube. Je ne voudrais pes pour Sieo 

de cet emplâtre.
CHS. GtLCHRffT. Port Hope.

# Il reprit I flolutlquo, Lombago, A
Hewrslgiee, lieux de Heine, Pointu* de Cote, et Douleur# Mueoulnlrvaw ^quelconques. W

• œ? i ®

l#.e> èeéeeè té.éS

a t s.0 04.0 06 
.0 04.0 06 
.8 00.9 00 
.0 10.0 12 
.0 04.0 06

verge................... 0 60.0 60
JOSEPH LEDUC,

SR
meiu• •••••••• • •• e

pitaine. ri, mande.
—Mon père m’spprouverait de 

vouloir mourir.
—Vives pour moi... pour moi

qeiToweime...

HENRI LANCTOT,
Étoffe Ta v w»»* ******

nsi.
1991 rue Bt-Iüur—t, 

14 Ma la.
11 W. A. Nom, 820 Powers' 

Block, Booh ua ter, NY. 16 bot. 6m
e L


